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LE RENOUVELLEMENT DES INSTANCES DIRIGEANTES : 
UN MARQUEUR FORT DE LA FIN DE MANDATURE

CHRISTIAN BABONNEAU 
PRÉSIDENT GÉNÉRAL 

Chers lectrices, chers lecteurs,

L’arrivée d’une nouvelle année comporte toujours une part 
d’incertitude et d’espoir.

Incertitude quant à l’avenir. L’environnement institutionnel 
nous interroge avec la nouvelle Agence nationale du sport 
(ANS) et les contraintes budgétaires annoncées. Les 
questions cruciales de la double licence et de l'élargissement 
évoquée pour certains de la délégation de formation 
aux seules fédérations délégataires sont des sujets de 
préoccupation qui nous imposent de rester attentifs aux 
éventuelles tensions qui vont sans doute s’exprimer au 
sein du mouvement sportif et de veiller à la juste place des 
fédérations affinitaires dans une gouvernance partagée.

Espoir, parce que notre projet de développement est 
porteur d’ambition.

Les grandes orientations du PDF 2020-2024 détermineront la fédération de demain pour 
donner du sens à notre engagement bénévole d’aujourd’hui.
Pour la fin de mandature, j’ai rappelé au congrès fédéral de Valenciennes les chantiers 
prioritaires qui guideront notre action :
•  le territoire par la recherche active et permanente de nouveaux dirigeants et en menant une 

réflexion sur une organisation et une gouvernance démocratique adaptée à chaque région 
dans le respect de notre cadre statutaire ;

•  le développement des activités par l’innovation et l’accessibilité ;
•  la formation sous toutes ses formes par une offre adaptée et optimisée ;
•  notre modèle économique inscrit dans un développement plus solidaire notamment en 

faveur des quartiers sensibles et des territoires ruraux ;
•  la digitalisation de nos offres de service par le développement de notre système d’information ;
•  la reconnaissance de la fédération par notre participation dans les différentes instances 

représentatives de nos activités.

À moins d’un an du renouvellement des équipes dirigeantes, la mobilisation des acteurs fédé-
raux, et notamment des jeunes, pose la question de l’engagement. Les forums et les séances 
plénières du 107e congrès fédéral ont interrogé sur les motivations et les formes de l’engage-
ment associatif, ses freins, ses leviers. Comment favoriser l’engagement bénévole des jeunes ? 
Avec quelle offre et quels outils de mobilisation et de fidélisation ? Autant de thèmes de ré-
flexion pour répondre aux défis de demain.

Les jeunes sont les ressources indispensables au développement et à la pérennité de notre 
institution. Alors, donnons-leur l’envie et les moyens de se mobiliser pour l’avenir de nos 
associations et de la fédération.

C’est à eux et à vous tous, acteurs de la fédération, que je veux dire ma confiance en ce début 
d’année 2020 et vous exprimer mes vœux les plus chaleureux de bonheur et de succès dans vos 
projets associatifs, professionnels et personnels. 
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AGENDA
JANVIER
LE 25
•  CONSEIL DU TERRITOIRE  

À PARIS (75)

DU 25 AU 26
•  CHAMPIONNAT NATIONAL DE SKI 

& SNOWBOARD À LA CHAPELLE 

D’ABONDANCE (74)

FÉVRIER
DU 1er AU 2

•  DEMI-FINALES DES COUPES MIXTES ZONE 
NORD ET NORD-EST À CHARTRES (28)

•  DEMI-FINALES DES COUPES MIXTES 
ZONE SUD-EST À SAINT-ETIENNE (42)

•  DEMI-FINALES DES COUPES MIXTES 
ZONE OUEST ET SUD-OUEST À DAX (40)

LE 2
•  MEETING D’HIVER BERNARD 

MARCHAND DE NATATION  
AUX CLAYES-SOUS-BOIS (78)

MARS
DU 14 AU 15

•  FINALES DES COUPES DE GYMNASTIQUE 

MIXTE À AIRE-SUR-L’ADOUR (40)

•  COUPE NATIONALE INDIVIDUELLE  

DE TWIRLING À CHOLET (49)

DU 27 AU 29

•  ASSISES DE PRINTEMPS  

À CLERMONT-FERRAND (63)

BIENVENUE AUX NOUVELLES ASSOCIATIONS 
Pour la saison 2019-2020, la fédération 
est heureuse d’annoncer l’affiliation de 35 
nouvelles associations qui viennent s’ajouter 
aux 1 400 structures, et souhaite la bienvenue 
à l’ensemble des bénévoles, animateurs, 
éducateurs, adhérents pour leur dévouement 
et implication.
Il existe à la fédération plusieurs façons de 
pratiquer une activité (sportive, artistique, 
culturelle ou socio-éducative). Celle-ci se 
réjouit d’accueillir ces nouvelles associations 
qui pourront être de véritables actrices 
du plan de développement fédéral qui est 
construit dans le respect des valeurs de son 
projet éducatif : l’ouverture, l’autonomie, le 
respect, la responsabilité et la solidarité.

• ALSATIA UNITAS SCHILTIGHEIM TENNIS DE TABLE 
(AUSTT) à Schiltigheim (67) - Tennis de table

• CENTRE D'ARTS MARTIAUX, DE TAI CHI, ET DE BIEN-
ÊTRE CAY THAN à Leguevin (31)
Viet vo dao, taï-chi, Gi-Gong, autres

• GYMTAVIE à Millau (12)
Gymnastique féminine, marche nordique 

• ASSOCIATION EN ÉQUILIBRE à Eyragues (13)
Autres activités de remise en forme et d'entretien, yoga

• UNION SPORTIVE FLORENTAISE SECTION FITNESS à 
Bourges (18) - Autres activités de remise en forme et d'entretien

• UNION POUR LE DÉVELOPPEMENT DU JUDO  
à Bordeaux (33) - Autres JAMDA

• AVENIR RYTHMIQUE DIONYSIEN à Mery-la-Bataille (60)
Éveil de l'enfant, GRS

• BARREOMAITRE à Montignac (65)
Autres danses, Hip Hop, trampoline, autres activités de remise en forme 
et d'entretien, cardio training, Gym form’, musculation, step, stretching, 
zumba

• SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE LA FRATERNELLE  
à Clairfayts (59) - Gymnastique acrobatique, gymnastique féminine

• SASSENAGE MARCHE NORDIQUE à Sassenage (38)
Marche nordique

• EDEN PONGISTE DE LANGATTE à Langatte (57)
Tennis de table

• TWIRLING ELAN DE GORGES à Saint-Hilaire-de-Clisson (44)
Twirling

• GYM GUEMENEENNE à Guemene-Penfao (44)
Gymnastique féminine, gymnastique masculine

• BODY JAZZ à Lys-Lez-Lannoy (59)
Autres danses, Hip Hop, LIA, Step

• TEN NO MON – SHIATSU à Le Castera (31)
Autres activités de remise en forme et d'entretien, Jiu Jitsu

• ESPÉRANCE RIGNACOISE à Rignac (12)
Musique de rue, orchestre de batterie fanfare

• LE REFUGE BOULISTE GAPENÇAIS à Gap (05)
Boules lyonnaises

• QUILOMBO VIVO à Villenave-d’Ornon (33) - Capoeira

• ES THAON TIR à Thaon-les-Vosges (88) - Tir sportif

• STREET DÉFENSE 57 à Sarreguemines (57)
Self défense

• NDG - NANCY DYNAMIQUE GYM à Nancy (54)
Gymnastique féminine, gymnastique masculine

• CORNEBARRIEU ARTS MARTIAUX à Cornebarrieu (31)
Aïkido, Judo, Tae-kwon-do 

• LA STRASBOURGEOISE - SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE ET 
DES SPORTS à Strasbourg (67) - Gymnastique féminine

• FIT'N DANCE 67 à Strasbourg (67)
Marche nordique, autres activités de remise en forme et d'entretien, 
pilates, yoga, zumba

• LÉGION SAINT-MAURICE à Verdun (55) - Basket 

• ASSOCIATION CULTURELLE JEUNESSE MÉRIGNACAISE 
à Mérignac (33)
Cirque, autres musiques, autres activités socio-culturelles

• NORDIC MONT-BLANC à Passy (74) - Marche nordique 

• GYM JONAGE à Villette d’Anthon (38)
Gymnastique masculine, gymnastique féminine

• GR HAUTE-TARENTAISE à Bourg Saint-Maurice (73) - GRS

• L'ARABESQUE 01 à Pont-de-Vaux (01)
Danse contemporaine, hip hop, modern jazz, théâtre, Éveil de l'enfant

• TWIRL'EMOTION à Champigny-en-Rochereau (86)
Twirling

• LE FAOUET GYMNASTIQUE à Gourin (56)
Gymnastique masculine, gymnastique féminine

• GYM – MEDY à Montmedy (55)
Éveil de l'enfant, gymnastique masculine, gymnastique féminine

• MINNA CLUB à Saint-Denis (93) - Judo

• LE RÉVEIL PLAINAIS à La Plaine-sur-Mer (44) - Twirling

• ASSOCIATION SPORTIVE CHABURE OCHARRA  
à Saint-Chamond (42) - Gymnastique aérobic
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L’exemplaire du magazine Les Jeunes de 
1905 est particulier à deux titres :
•  c’est la toute première édition du 

magazine parue le 4 mars 1905 ;
•  cet ouvrage était porté disparu depuis des 

années ; il a été retrouvé dans les archives 
du monde du travail à Roubaix en 2019.

Cet exemplaire était en très mauvais état ; 
il n’était plus possible de l’ouvrir sans voir 
s’envoler des fragments de papier. 

Une restauration était plus qu’urgente. 
Celle-ci a duré 4 mois. Beaucoup d’étapes 
très techniques ont été nécessaires :
• l’analyse technique ;
• la désinfection ;
• le débrochage ;
• la mise à plat et le défroissage ;
• le nettoyage par gommage et brossage ;
• l’enlèvement des anciens renforts ;

• la désacidification ;
• le réencollage des zones fragilisées ;
• le colmatage ;
• la réparation des déchirures ;
• le doublage en papier japonais ;
• le renforcement des fonds de cahiers ;
• le repliage des feuillets ;
• le montage sur onglets ;
• la couture ;
• la restauration de la reliure.

Cette cure de jouvence a été très béné-
fique ! L’ouvrage est ainsi manipulable. Il 
complètera, avec les autres numéros du 
magazine des années 1906 à 1922, le lot 
qui sera pris en charge par la Bibliothèque 
nationale de France (BnF), en janvier 2020, 
afin d’être numérisé.

Lors du deuxième trimestre 2020, l’en-
semble de la publication Les Jeunes, de 

1905 à 2015, sera visible et consultable sur 
 Gallica, la bibliothèque numérique de la BNF.  
Au total, la fédération sera présente à 
 travers une centaine de documents divers 
et variés représentant pratiquement 50 000 
pages.

LES PREMIERS NUMÉROS LES JEUNES SONT COMME NEUFS

UN NOUVEAU   
PRODUIT 
 DISPONIBLE SUR 
LA BOUTIQUE 

LA COULEUR DE LA VICTOIRE CONTINUE

Le comité départemental du Val d'Oise mène depuis plusieurs mois le projet La couleur de 
la Victoire en partenariat avec le comité départemental olympique et sportif du Val d’Oise 
(CDOS 95), cofinancé par le commissariat général à l’Égalité des territoires.

Ce projet consiste à organiser des séances de projection du film La couleur de la Victoire 
auprès de jeunes publics scolaires et/ou issus des quartiers prioritaires de la politique 
de la ville, suivies d'un débat afin d'amener les jeunes à réfléchir à un certain nombre de 
sujets comme la discrimination raciale, l'antisémitisme ou les valeurs de l'olympisme.

Deux nouvelles séances ont eu lieu à Gonesse en octobre dernier auxquelles ont participé 
232 élèves et leurs 21 accompagnateurs. L’animation de ces séances était assurée par 
Christian Cordier, chargé de mission à l’association 733 et Gérard Molas, membre du CDOS 
95, avec la participation à la séance du matin d’Aladji Ba, double médaillé paralympique en 
athlétisme, quintuple médaillé européen et dix-neuf fois champion de France.

Le film a captivé les élèves lors des deux séances. L’échange qui a suivi chaque projection 
a permis de s’assurer de leur compréhension du film, mais aussi et surtout à amener 
les élèves à réfléchir à un certain nombre de sujets comme la discrimination raciale, 
l’antisémitisme et les valeurs de l’olympisme, tout en resituant l’action du film dans son 
contexte historique et politique. Les élèves ont très largement participé en posant des 
questions pertinentes à Aladji Ba notamment sur la thématique du handicap et la pratique 
handisport.

Si vous étiez présents au congrès à 
Valenciennes en novembre dernier, vous 
avez sans doute déjà pu découvrir ce tout 
nouveau produit, à présent disponible 
sur le site de la boutique officielle. 
Il s’agit d’une plaque magnétique 
repositionnable aux couleurs de la 
fédération à apposer sur un véhicule.

Idéales lors de vos déplacements sur des 
événements aussi bien institutionnels 
que sur des manifestations sportives 
ou culturelles, ces plaques permettent 
d’être visible en toutes circonstances ! 
Disponibles avec un marquage blanc ou 
en quadricolore, elles sont un outil de 
communication efficace.

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/boutique

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/actualites/les-
jeunes-consultables-sur-gallica



POINT D'ÉTAPE SUR LE PDF 2020-2024
La fédération a engagé les travaux de réflexion sur le Projet de Développement 
Fédéral (PDF) 2020-2024 qui dessinera les orientations futures de la fédération. 
Trois jours d’ateliers ont réuni un certain nombre d’acteurs de l’écosystème 
fédéral avec pour objectif de définir les grands axes du prochain PDF. Afin de 
poursuivre les travaux, d’autres temps impliquant l’ensemble des membres de 
l’écosystème y seront également consacrés d’ici les Assises de Printemps.
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PARIS 2024 
 DÉVOILE  
SON VISAGE
Le 21 octobre dernier, Paris 2024 a 
dévoilé son nouvel emblème, lors d’un 
événement spectaculaire, participatif 
et sportif. Il associe trois symboles 
iconiques – la médaille d’or, la flamme 
et Marianne – pour incarner des Jeux 
humanistes et fraternels. Pour la 
première fois dans l’Histoire des Jeux, 
il est commun aux Jeux Olympiques et 
Paralympiques.

Paris 2024 présente un visage inédit 
pour refléter une nouvelle étape de son 
projet. 

Pendant la phase de candidature, 
l’emblème avait un objectif : valoriser 
l’attractivité et la notoriété internationale 
de Paris et de la France.

Désormais, les enjeux sont différents, 
comme l’explique son Président, Tony 
Estanguet : à l’approche du passage de 
flambeau entre Tokyo 2020 et Paris 2024, 
nous avons fait le choix d’un emblème 
qui raconte notre vision des Jeux.

À travers ces trois symboles, le nouvel 
emblème exprime des valeurs qui sont 
au cœur du projet de Paris 2024.

ACCUEILLIR DES PERSONNES  
EN SITUATION DE HANDICAP 

l’action de l’animateur. S’ils ne sont ni des 
éducateurs sportifs, ni des professionnels 
de santé, ils accompagneront les porteurs 
de handicap pour faciliter leur accueil au 
sein des structures. Rassurer, sécuriser, 
traduire les consignes de l’animateur 
(langage des signes), aider à mieux 
appréhender les gestes à accomplir, mais 
aussi encourager et féliciter resteront leurs 
principales missions.

Fidèle à son projet éducatif, la fédération 
incite ses associations à accueillir des 
personnes en situation de handicap. Mieux 
accueillir ce public et en plus grand nombre 
est un objectif ambitieux. La fédération ne 
cesse d’être innovante pour une pratique 
adaptée, mixte et ouverte à tous les publics. 
Elle renforce son engagement en faveur 
de ces publics fragilisés avec le projet 
auxiliaire de vie associative (AVA) soutenu 
par la Fondation de France.

Au travers de ce dispositif, les bénévoles 
seront formés à la prise en charge et à 
la compréhension du handicap propre 
à chaque personne. Ces auxiliaires de 
vie associative seront facilitateurs de 

PLUS D’INFORMATIONS : 

Découvrir le guide FSCF « handicap »  
sur www.fscf.asso.fr/handicap ou 
visionnez la vidéo sur le compte YouTube 
de la fédération bit.ly/2NG3rLa 

PLUS D’INFORMATIONS : 

Découvrir le communiqué de presse 
officiel www.fscf.asso.fr/actualites/paris-
2024-devoile-le-visage-de-ses-jeux
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et d’Allemagne. Les participants français 
ont tous été sélectionnés en amont grâce 
à leur performance sportive sur la saison 
dernière mais également grâce aux stages 
de sélection. Les filles et les garçons ont été 
répartis en 2 équipes de 6 : junior et senior.

Issus des quatre coins de la France, des 
jeunes venant d’associations du Nord, de 
la Vendée, de Loire-Atlantique, des Landes, 
de la Haute-Vienne sans oublier la Savoie et 
le Bas-Rhin, ont concouru avec brio. Niveau 
résultats, la France est victorieuse dans de 
nombreuses catégories : équipes juniors, 
individuels juniors, équipes gymnastes, 
individuels gymnastes. La fédération les 
félicite pour leur performance remarquée.  

Organisé par la Sport Union Schweiz dans 
le cadre de son centième anniversaire, 
l’événement a accueilli, en plus des 
français et de la Suisse, des gymnastes de 
délégations amies en provenance de Belgique 

Les 6, 7 et 8 décembre, 24 gymnastes 
de la fédération ont participé au tournoi 
international de gymnastique à Wûnnewil-
Flamatt en Suisse.

PLEINS FEUX SUR LE TOURNOI INTERNATIONAL DE GYMNASTIQUE

CARNET
DÉCÈS
Les trois derniers mois ont hélas vu 
la disparition de quelques fidèles et 
responsables de la fédération. Nos 
sincères condoléances vont à leurs 
familles et leurs proches :

Claude Izacard, gymnaste et moniteur à 
l’association CSC Laetitia Nantes

Jean Wilsch, international gym FSCF 
mari de Simone, ancienne membre de 
la CFGF, présidente de la commission 
féminine de la LIF et à l'origine avec 
Gaby Moreau de la gymnastique 
d'entretien à la fédé.

Jean-Pierre Bagland, membre de la 
commission fédérale de chant choral, et 
fidèle, avec le groupe qu'il animait, aux 
rencontres fédérales annuelles.

DISTINCTIONS
Luc Herrmann, 
président du comi-
té départemental 
du Bas-Rhin, a été 
décoré à Brumath 
en septembre der-
nier de la médaille 
d’or de la Jeunesse 
et des Sports. 

Dernièrement, le comité Pierre de 
Couber t in ,  anc iennement  appe lé 
association nationale pour la défense et 
le développement du sport, des activités 
physiques et de plein air, a produit et publié 
un nouvel ouvrage intitulé Le sport sous la 
IIIe République.

Deux tomes de cet ouvrage regroupent 
l’ensemble des contributions de nombreux 
auteurs offrant bénévolement leur talent 
pour mettre en lumière l’histoire du 

sport d’un point de vue biographique ou 
historique.

Il est à noter le fait que Jean Vintzel, 
président d’honneur et Claude Piard, 
membre de la commission Histoire et 
Patrimoine, deux figures de la fédération, 
font partie de ce comité.

PLUS D’INFORMATIONS : 

Rendez-vous sur le site officiel Comité  
Pierre de Coubertin www.comitecoubertin.fr

LES DÉBUTS DU SPORT

PLUS D’INFORMATIONS : 

Pour retrouver l'ensemble des résultats, 
rendez-vous sur  
www.fscf.asso.fr/activites/resultats
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3 QUESTIONS À… 
GABRIEL ATTAL, SECRÉTAIRE D’ÉTAT AUPRÈS 
DU MINISTRE DE L’ÉDUCATION NATIONALE 
ET DE LA JEUNESSE

POUR MIEUX VOUS CONNAITRE, QUEL PARCOURS VOUS 
A AMENÉ SI JEUNE À UN POSTE DE SECRÉTAIRE D’ÉTAT 
AUPRÈS DU MINISTRE DE L’EDUCATION NATIONALE ? 
Très jeune, j’ai fait le choix de l’engagement. D’une part, 
un engagement associatif et notamment à Sciences Po 
où j’ai fait mes études. J’ai participé aux côtés de l’ancien 
directeur de l’école, Richard Descoings, à l’ouverture de 
Sciences Po aux élèves issus de quartiers prioritaires. J’ai 
également été coordinateur national du comité de soutien 
à Ingrid Betancourt, alors détenue par les FARC. 

D’autre part, j’ai toujours eu un fort engagement politique. 
J’ai rejoint le Parti socialiste en 2007, où je prônais le 
dépassement des clivages. Cette expérience m’a amené à 
travailler au sein du cabinet de Marisol Touraine, Ministre 
de la Santé, comme conseiller en charge des discours.  
En 2016 je rejoins En Marche !. Élu député l’année suivante, 
je concentre mon travail parlementaire sur les sujets 
d’éducation et de jeunesse et c’est sur ces sujets que j’ai 
été nommé au Gouvernement le 16 octobre 2018 ! 

QUELS SONT LES PRINCIPAUX TRAITS DE LA POLITIQUE 
DE LA JEUNESSE QUE VOUS SOUHAITEZ METTRE EN 
PLACE ? QUELS MOYENS Y SONT AFFECTÉS ? 
Dans un pays où un jeune sur quatre est en situation de 
pauvreté, la lutte contre la précarité des jeunes doit être une 
priorité. Il m’apparaît inconcevable que les jeunes n’aient pas 
accès aux mêmes droits que les franges de la population. 
Aussi, je me suis battu pour que le futur Revenu Universel 

d’Activité (projet destiné à fusionner l’ensemble des aides 
existantes en une seule prestation sociale) soit ouvert aux 
18-24 ans. De même, aujourd’hui ce sont 13 % des étudiants 
qui sont obligés de cumuler un emploi avec leurs études. 
Pourtant, les conditions d’obtention de la prime d’activité ne 
permettent pas à la plupart de ces étudiants salariés d’être 
aidés. Parce que je ne veux plus qu’un étudiant qui travaille 
soit obligé de sacrifier ses études pour survivre, je pense qu’il 
pourrait être pertinent d’étendre, sous des formes qui restent 
à définir, les conditions d’obtention de la prime d’activité. 

Je souhaite également que l’ambition du Président de la 
 République d’atteindre la moitié d’une classe d’âge ayant 
effectué au moins 6 mois avant ses 25 ans dans un pays 
européen, devienne une réalité. C’est pourquoi je travaille en 
étroite collaboration avec l’agence Erasmus+ et les organismes 
des jeunes comme l’OFAJ et l’OFQJ afin de promouvoir et 
d’accompagner tous les dispositifs de mobilité. Parce que les 
jeunes n’ont pas tous les mêmes opportunités de bouger et de 
voyager, je porte une attention toute particulière aux apprentis 
et aux jeunes ayant le moins d’opportunité. 

Enfin, je veux porter une politique ambitieuse de 
l’engagement jeune. Les expériences associatives et 
bénévoles ne sont en France pas encore assez reconnues. 
Le bas du CV doit devenir le haut du CV. Pour cela je 
mène un travail pour la reconnaissance des compétences 
transversales acquises dans l’engagement. 

EN QUOI LA FSCF OU SES ASSOCIATIONS PEUVENT-
ELLES ÊTRE CONCERNÉES PAR LE SERVICE NATIONAL 
UNIVERSEL ? 
La Fédération sportive et culturelle de France a toute sa 
place dans le déroulement de la deuxième phase du Service 
National Universel. Forte de son réseau d’associations et 
de son maillage territorial étendu, la FSCF peut proposer 
de nombreuses missions d’intérêt général (MIG) aux jeunes 
ayant effectué leur phase de cohésion. Cette MIG peut être 
effectuée sur 2 semaines pendant les vacances ou tout au 
long de l’année, pourvu qu’elle soit de 84 heures minimum. 

Je suis persuadé que de nombreux jeunes seraient prêts à 
s’engager dans une association de la FSCF. Pour cette première 
année, 42 % des volontaires disaient vouloir s’engager dans le 
domaine du sport pour leur mission d’intérêt général ! 
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ACTUALITÉ DES RÉSEAUX SOCIAUX
La fédération publie et relaie de nombreuses informations sur les réseaux sociaux auprès de ses abonnés.
Retrouvez une sélection des principaux tweets et posts des derniers mois.
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AU NORD, IL Y A(VAIT)  

LA FSCF…

PHILIPPE BLANC

C’EST À VALENCIENNES QUE LA FÉDÉRATION AVAIT CHOISI DE TENIR SON 107e CONGRÈS 
NATIONAL, AFIN DE DÉBATTRE DU THÈME SUIVANT  L’ENGAGEMENT BÉNÉVOLE : LEVIER 
DE DÉVELOPPEMENT POUR LA VIE ASSOCIATIVE. PLUS DE 450 RESPONSABLES ONT DONC 
PRIS LA DIRECTION DES HAUTS-DE-FRANCE EN CETTE FIN NOVEMBRE.
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place de la comptabilité analytique à travers un nouveau 
plan comptable a permis d’estimer à 12 613 heures la 
contribution bénévole au niveau national.

DES PARTICIPANTS STUDIEUX 
La vue des espaces d’accueil déserts le samedi après-
midi a démontré tout l’intérêt porté par les congressistes 
aux différents forums, ateliers et carrefours qui leur 
étaient proposés. Au 1er étage, un dirigeant racontait la 
mise en place de son 4e projet associatif, tandis qu’au 
rez-de-chaussée de nombreux conseils étaient donnés 
en matière de partenariats publics. Ici étaient exposés 

tous les services que peut 
offrir le siège fédéral,  là 
o n  t ra va i l l a i t  e n  p e t i t s 
groupes afin de construire 
un événement multiactivité. 
De porte en porte, Form+ 
était présenté comme l’une 
des réponses au sport sur 
ordonnance, on parlait labels 
et engagements en matière 
de développement durable ou 
formation spécifique pour les 

animateurs d’Éveil de l’enfant. Et tout ceci avant que les 
salles ne se remplissent à nouveau pour les carrefours 
d’activités plus traditionnels.

INVITÉES D’HONNEUR
Le week-end a été l’occasion de nouer des liens avec deux 
associations aux objectifs proches de ceux de la fédération. 

Voir ensemble est un mouvement chrétien qui a pour but de 
promouvoir et assurer le bien-être intellectuel, social, moral, 
culturel, matériel et l’épanouissement par l’éducation, le 
travail, les loisirs, les sports pour les personnes aveugles et 

MERCI LES CH’TIS !
Les gens du Nord…, chacun connait la chanson d’Enrico 
Macias. Sachez que les bénévoles du comité départemental 
local n’ont pas failli à leur réputation, sous la conduite de 
leur présidente Brigitte Bersoux ainsi que de celui du comité 
régional des Hauts-de-France, Maurice Forest. Christian 
Babonneau, président général, n’a pas manqué de les 
remercier à plusieurs reprises pour la chaleur et la qualité 
de leur accueil, tout en rappelant l’importante contribution 
à l’histoire de la fédération des associations et dirigeants 
de la région.  

UNE AG CONSENSUELLE
À tout  bon congrès son 
assemblée générale… Dans 
la lignée de ses devancières, 
l’ensemble des rapports 
présentés a été adopté à 
l’unanimité, signe fort de la 
confiance des territoires au 
président général et à son 
comité directeur. Afin d’éviter 
la monotonie, plusieurs de ses 
membres se sont succédés 
au micro (multiactité, multiparole, etc.), agrémentant 
même la présentation de certaines thématiques par 
des interventions d’acteurs du terrain témoignant d’une 
expérience particulière. 

PARLONS CHIFFRES…
À l’issue de la saison 2018-2019, la fédération comptait  
218 771 adhérents (+ 848) pour 1 398 associations (- 38). Son 
budget s’élevait à 3 079 718 €, avec un résultat excédentaire 
de 280 341 €, preuve d’une bonne santé financière (qui 
nécessite toutefois une attention permanente) confortée 
par un fonds de roulement redevenu positif. La mise en 

L’ENSEMBLE DES RAPPORTS 
PRÉSENTÉS A ÉTÉ ADOPTÉ  
À L’UNANIMITÉ
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malvoyantes. Fort de 3 000 membres et 60 groupes locaux, 
il gère 33 établissements et services.

Fondée par Sébastien Boueilh, ancien rugbyman victime de 
viols dans son enfance, l'association Colosse aux pieds d’argile 
vise à sensibiliser sur la pédophilie dans les milieux sportifs.  
À l’appui d’un clip de sensibilisation, son directeur a expliqué 
que 50% des prédateurs sexuels reproduisaient ce qu’ils 
avaient subi dans leur enfance et que 10% étaient des 
femmes.

VIE ASSOCIATIVE ET BÉNÉVOLAT
Tel était l’intitulé de la séance plénière, au cours de laquelle 
Jean-Philippe Brun, trésorier de France Bénévolat a 
expliqué que, sur les 15 dernières années, le nombre de 
bénévoles avait augmenté en même temps que celui des 
associations, pour arriver à une estimation actuelle de  
15 millions pour les premiers et 1 400 000 pour les secondes. 
Il relève un fort engagement des jeunes, sur des projets 
concrets les concernant directement, vis-à-vis de grandes 
causes et problématiques sociétales  : environnement, 
accueil de migrants, bien-être animal, etc. 

PAROLES DE PRÉSIDENT GÉNÉRAL
Dans son rapport moral, Christian Babonneau a rappelé 
les préoccupations du moment (nouvelle gouvernance du 
sport, avenir des CTS, etc.) et balayé les grands chapitres de 
l’actualité de la vie fédérale, dont le projet de développement 
fédéral, la formation, la communication digitale, les relations 
institutionnelles, etc. En clôture du congrès, il a fixé  
3 priorités : le territoire, les activités et l’innovation, le tout 
dans l’optique du prochain renouvellement des instances 
dirigeantes et l’absolue nécessité de favoriser l’accès des 
jeunes aux responsabilités.

ILS ONT DIT…
Un gagnant est un rêveur qui 
n’abandonne jamais , Jacques Charlin, 
président de Voir ensemble, citant 
Nelson Mandela

La comptabilité est un outil de 
communication qui permet de faire 
chanter les chiffres, Valérie Belsito, 
future ex-trésorière générale

Le bénévole est plus une posture qu’un 
statut, Jean-Philippe Brun, trésorier de 
France Bénévolat

Y a-t-il de la vie, là où il n’y a plus 
d’espérance ?, Mgr Luc Ravel, évêque 
accompagnateur de la fédération

Beaucoup d’associations donnent le 
sourire aux enfants, la nôtre évite qu’ils 
pleurent en silence et se détruisent un 
jour, Sébastien Boueilh, fondateur de 
Colosse aux pieds d’argile

Pour ce qui concerne l’avenir, il ne 
s’agit pas de le prévoir, mais de le 
rendre possible, Christian Babonneau, 
président général, citant Antoine de 
Saint-Exupéry
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CONSEIL DU TERRITOIRE :  
LA CONCERTATION, UN CHOIX STRATÉGIQUE

LAURENCE SAUVEZ ET JEAN FOURNIER 

LE 28 SEPTEMBRE DERNIER SE DÉROULAIT LE PREMIER CONSEIL DU TERRITOIRE DE 
LA SAISON 2019-2020. RETOUR SUR LES SUJETS ABORDÉS. 

UN CONSEIL DES TERRITOIRES, POUR QUOI ?
De plus en plus, les institutions publiques ou privées ont pris 
conscience de la nécessité de rapprocher la décision de l’action 
de terrain et d’améliorer l’efficience des relations avec les 
usagers. Cela se traduit par deux axes :
•  la déconcentration qui permet de déléguer au niveau local 

les actions qui le concernent directement ;
•  la concertation qui, conduite dans un rapport d’égalité, 

permet de prendre des décisions en phase avec les réalités 
et besoins des territoires.

Consciente de cette évolution, et compte tenu des actions déjà 
déconcentrées (organisation des activités, licences, formation, 
etc.), la fédération a fait le choix d‘inscrire en 2016 dans ses 
statuts la création d’une instance de concertation.

Le conseil du territoire est un organe consultatif statutaire com-
posé des présidents de comités régionaux et du bureau directeur. 
Il prononce des avis sur les questions touchant à l’organisation 
territoriale de la fédération, allant de la répartition des compé-
tences entre les instances nationales et territoriales à la déclinai-
son sur le territoire du projet de développement fédéral, ou toute 
autre question qui lui serait soumise par le comité directeur.

Le conseil du territoire se réunit deux fois par an sur convocation 
et sous la présidence du président général. Il permet également 
aux présidents des comités régionaux d’échanger, de se 
questionner sur leurs différents fonctionnements et sur les 
problématiques qui leur sont propres, et de mutualiser les 
bonnes pratiques.

Les ordres du jour sont construits à partir du recueil des besoins 
exprimés par les territoires et en fonction des sujets d’actualité. 
C’est en effet l’occasion de communiquer un certain nombre d’in-
formations générales relatives à l’environnement de la fédération 
et à l’actualité associative. Les présidents des comités régionaux 

COMMUNIQUER UN CERTAIN NOMBRE 
D'INFORMATIONS GÉNÉRALES 
RELATIVES À L'ENVIRONNEMENT DE 
LA FÉDÉRATION

En réponse aux besoins 
exprimés par les présidents 

des comités régionaux et à leurs 
préoccupations, le président général va, 

dans les 6 mois à venir, se déplacer dans 
chaque région pour rencontrer les acteurs locaux 

de la fédération. Il fera un point de situation sur 
le renouvellement des instances afin d’étudier les 
moyens à mettre en œuvre pour que chaque structure 
puisse assurer sa mission première : fédérer les 

projets des associations affiliées en s’inscrivant 
dans le projet de développement fédéral pour 

répondre aux besoins et aux attentes, et 
proposer une pratique sportive et 

culturelle pour tous.

ont la possibilité de faire part de la situation de leur structure : 
satisfactions, réussites, projets mais aussi points de vigilance, 
inquiétudes, etc. Les échanges sont nombreux et constructifs.

Lors de la réunion du 28 septembre, les présidents ont partagé 
leurs préoccupations suivantes :
•  difficultés avec certaines fédérations délégataires, notamment 

pour les associations ayant une double affiliation ;
•  renouvellement des instances pour la prochaine mandature ;
•  importance d’un soutien professionnel salarié administratif 

et pour le développement ;
•  manque de formateurs, de référentiels et donc difficultés à 

mettre en place des sessions ;
•  fonctionnement des activités, relations avec les commissions. 

Un plan d’action a été élaboré collectivement pour les clubs 
à double affiliation qui subissent des pressions fortes de la 
part des fédérations délégataires : il est proposé que chaque 
région fasse un recensement des clubs concernés sur son 
territoire, puis transmettre les informations recueillies au 
service juridique. En fonction des situations, des réunions 
locales pourront être organisées, avec le soutien du siège. 
Une première réunion s’est déjà tenue avec le comité régional 
Auvergne-Rhône-Alpes, et des documents (statuts type, modèle 
de convention, etc.) ont été préparés par le service juridique. 
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Un choix qui s’inscrit dans la continuité des Jeux 
révolutionnaires souhaités et maintes fois mis en avant 
par le comité d’organisation. Avec la volonté de se tourner 
davantage vers la jeunesse, d’où le choix de sports où le 
spectaculaire et la créativité priment. Les Jeux ont ce défi 
permanent de se connecter aux nouvelles générations. Si 
nous voulons développer la pratique sportive des jeunes, il 
est plus facile de le faire avec des sports qui leur parlent 
a ainsi déclaré Tony Estanguet. Un discours entretenu 
par la ministre des Sports, 
Roxana Maracineanu, qui a 
décrit un besoin de donner 
l’image d’une France créative, 
inspirée, et connectée. Une 
tendance qui correspond 
même à une volonté propre 
au CIO qui chercherait à se 
rapprocher de plus en plus de 
sports dits « urbains ».

Dans un article du journal 
Le Monde, l’historien Patrick 
Clastres décrivait cela comme 
une conséquence du recul de l’intérêt des populations 
urbaines juvéniles pour les sports historiques, obligeant 
le CIO à se servir des Jeux olympiques de la jeunesse (JOJ) 
comme d’un laboratoire pour de nouveaux sports afin 
d’identifier de potentiels sponsors et d’établir le dialogue avec 
des institutions qui les représentent à l’échelle mondiale.

L’exemple du breakdance, dont le choix a résonné comme 
une petite surprise dans le monde olympique, est en ce 
point assez intéressant à analyser. Sport plutôt atypique 
sur le papier, l’intégrer fut une évidence car il parle à la 
jeunesse du monde entier selon Aurélie Merle, directrice 
associée aux sports du COJO (Comité d’organisation des 
Jeux olympiques).

La jeunesse du monde entier, peut-être, mais surtout la 
jeunesse française puisqu’on recense dans notre pays 
un million de B-boys et de B-girls, noms donnés aux 
pratiquants de breakdance, ce qui en fait le deuxième 
pays en la matière derrière les États-Unis. Une 
présence locale qui représente un fait très important 
au regard des organisateurs, qui aspirent ainsi à 
susciter beaucoup d’engouement autour des épreuves.  
Autres atouts majeurs du breakdance, la discipline est 

rattachée à la fédération 
internationale de danse 
sportive, et sa pratique 
ne nécessitera pas la 
construction de nouvelles 
infrastructures pour le 
déroulement des épreuves. 
Deux éléments fondamentaux 
dans le choix d’une épreuve 
olympique, dont le processus 
de sélection est encadré par 
de nombreux critères.

DEVENIR UNE ÉPREUVE 
OLYMPIQUE, UNE ÉPREUVE EN SOI
En effet, on ne dénombre pas moins de 33 critères 
permettant à un sport de devenir olympique. Ces derniers 
sont divisés en 6 critères principaux :
• l’Histoire,
• la popularité,
• l’universalité,
•  le développement de la fédération internationale du sport 

concerné,
• les coûts impliqués,
• et enfin l’image.

AVEC LA VOLONTÉ DE SE TOURNER 
DAVANTAGE VERS LA JEUNESSE, 
D’OÙ LE CHOIX DE SPORTS 
OÙ LE SPECTACULAIRE ET LA 
CRÉATIVITÉ PRIMENT

SKATEBOARD, BREAKDANCE, ESCALADE ET SURF. LA DÉCISION FINALE EST TOMBÉE LE 21 
FÉVRIER DERNIER, CE SERONT CES QUATRE DISCIPLINES QUE LE COMITÉ D’ORGANISATION 
PARIS 2024 PRÉSENTERA AU CIO.

QUATRE NOUVEAUX SPORTS AU PROGRAMME DE

PARIS 2024
GUILLAUME MONTEIRO
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Avec pour certains des éléments très précis. Par exemple 
en ce qui concerne l’universalité, la discipline doit 
être pratiquée par des hommes dans 50 pays sur trois 
continents différents, et par des femmes dans 35 pays sur 
trois continents différents. Autre exemple notable, cette 
fois au niveau de l’image, l’impact que l’activité peut avoir 
sur l’environnement, ou encore son implication dans les 
problématiques autour du dopage.

Mais derrière ces considérations officielles, on retrouve 
souvent en coulisses de fortes luttes d’influence entre des 
acteurs souhaitant imposer leurs choix. Avec parfois des 
considérations politiques, des États ayant intérêt à voir la 
promotion d’un sport inscrit dans leur identité culturelle. 
Mais aussi des considérations marketing, conséquence 
de l’importante manne financière que représentent les 

sponsors et les droits de retransmission dans le monde 
sportif actuel, poussant les comités à prendre en compte 
ces derniers lors de leurs choix.

Au travers des choix des disciplines de Paris 2024, certains 
louent une saine et logique ouverture d’esprit, quand 
d’autres déplorent une dénaturation de l’Olympisme. Si les 
différents arguments peuvent s’entendre, espérons que les 
Jeux Olympiques restent pour encore longtemps la fête du 
sport qui fait rêver les passionnés à travers le monde entier. 

La décision définitive sera prise par le CIO fin 2020.

Sources : www.lemonde.fr/sport/article/2019/02/21/les-jeux-
olympiques-misent-sur-le-breakdance-pour-se-donner-
un-coup-de-jeune_5426425_3242.html

ON NE DÉNOMBRE PAS MOINS DE 33 CRITÈRES 
PERMETTANT À UN SPORT DE DEVENIR OLYMPIQUE
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LA FÉDÉRATION ?  
SUIVEZ LE GUIDE !
APRÈS QUELQUES MOIS DE TRAVAIL ET D’ÉCHANGES AVEC L’ENSEMBLE DES ACTEURS DE 
L’ÉCOSYSTÈME FÉDÉRAL, LE GUIDE DE LA FÉDÉRATION VOIT LE JOUR.

CAROLINE PARADIS ET LUCIE RENAULT

À l’occasion de son 120e anniversaire il y a un an, la fédération 
se dotait d’un livre qui présentait à la fois l’histoire et la nature 
originale, riche et diversifiée d’une institution dont le leitmotiv 
n’est plus à rappeler : faire grandir et s’épanouir l’Homme à 
travers les activités sportives, socio-éducatives et culturelles.

En toute fin d'année 2019, la fédération, résolument 
tournée vers l’avenir, publie son guide qui répond au défi de 
la présenter au sein d’un seul et même document.

Issu du travail commun de différents acteurs de la fédération, 
ce guide réussit le pari de s’adresser à tous, associations 
affiliées, pratiquants, partenaires publics ou privés et à 
tous ceux qui souhaitent la rejoindre. Réel support de 
communication et d’information, il a pour ambition de 
présenter la fédération dans toutes ses composantes et 
s’attache à mettre en valeur ses multiples offres.

Pour parfaire ce document, les différentes parties prenantes 
de la fédération ont œuvré ensemble pour construire un 
argumentaire solide sur les particularités de chaque 
activité tout en présentant l’aspect éducatif de la pratique.  
Ces éléments distinctifs prouvent, s’il le fallait encore, que 
la FSCF est une fédération unique et originale.

Les lecteurs trouveront, dans les 130 pages qui constituent le 
guide, toute l’information nécessaire et pourront à leur guise 
récupérer des contenus par thématique selon les besoins, 
en fonction des questions qu’ils se posent sur la fédération.

TOUT SAVOIR SUR LA FÉDÉRATION
Ainsi, chacun aura tout le loisir de découvrir la fédération en 
revenant sur ses valeurs, son projet éducatif, son projet de 
développement, sans oublier l’organisation au sein des ter-
ritoires, du siège, les rôles et missions des différentes ins-
tances et les évènements institutionnels qui ponctuent sa vie.

Une importante partie est consacrée aux actions menées et 
soutenues par la fédération vers ses associations et structures. 
Les lecteurs découvriront ainsi son savoir-faire et celui de ses 
acteurs dans l’organisation de manifestations départemen-
tales, régionales, nationales, compétitives ou non, ouvertes à 
tous, sans sélection, quel que soit le niveau de pratique. L’offre 
de formations dans sa globalité, qu'elle soit à destination des 
animateurs, des formateurs d’activités sportives et sociocultu-
relles ou des dirigeants est également présentée.

La démarche d’éducation populaire, avec les stages et loisirs, 
l’offre jeunesse, l’engagement pour le sport santé, le dévelop-

LE GUIDE DE LA FÉDÉRATION SPORTIVE ET CULTURELLE DE FRANCE I 2020

LES MANIFESTATIONS :  
UN VRAI SAVOIR-FAIRE  
POUR TOUTES LES ACTIVITÉS
Les manifestations sportives et culturelles régulièrement organisées par la fédération ont 
un dénominateur commun : le partage. 

La FSCF permet la rencontre de ses adhérents sous le signe de l’échange et de la convivialité au travers de 
manifestations départementales, régionales, nationales, compétitives ou non. La participation à la plupart 
de ces évènements est ouverte à tous, sans sélection, quel que soit le niveau de pratique.

Tous les ans dans de multiples disciplines, la fédération 
propose près de 1 000 rencontres départementales et 
régionales, rassemblant plus de 50 000 participants. 
À celles-ci s’ajoutent les trente-six évènements d’envergure 
nationale, qui rassemblent plus de 15 000 inscrits et 
3 500 bénévoles qui les organisent chaque année sur tout 
le territoire. De quoi remplir bien des week-ends !

Les manifestations FSCF, on y participe bien-sûr pour les 
titres, les médailles ou les récompenses, mais aussi pour 
se retrouver dans un espace ouvert à tous. La grande 
diversité des rencontres permet souvent à chacun de s’y 
inscrire pour se faire plaisir à son niveau. 

Même si l’envie de gagner ou d’offrir la meilleure prestation 
possible est présente, le résultat ne dépasse pas les 
autres enjeux que sont la rencontre, la découverte, le 
respect, ou encore l’émotion partagée. Les participants 
sont sensibilisés par leur encadrement à entretenir une 
bonne atmosphère, au-delà de la recherche du geste 
juste : qualité des relations, respect des adversaires, des 
officiels, des règlements, etc. L’activité est alors perçue 
comme un épanouissement, un dépassement et une 
chance de rencontrer l’autre lors des temps conviviaux tels 
que les repas, temps de vie collectifs et autres spectacles 
ou fêtes de nuit.

La fédération propose souvent des formes de pratique 
qui, par leur originalité, se distinguent de celles des autres 
fédérations. Par exemple, en tennis de table, le challenge 
Lecuyer est une compétition inspirée des règles de la 
Coupe Davis de tennis. Les équipes sont constituées 
d’enfants, d’adolescents et d'adultes, favorisant la rencontre  
intergénérationnelle et la découverte de l’autre. 

En GRS, les « Rencontres créatives nationales poussin » 
soit « Récréation poussin », placent la rencontre fédérale 
sous le signe de la multiactivité. Les jeunes gymnastes 
se retrouvent pour participer à plusieurs ateliers : chant, 
danse, arts plastiques, motricité, conte, création d’une 
chorégraphie. 

Au-delà des manifestations, la FSCF s’attache à favoriser 
les échanges et le vivre ensemble en multipliant les 

rencontres inter-associations, intergénérationnelles, 
à vocation d’éducation populaire et participant à la 
création de lien social. Ainsi, la saison est rythmée 
par des journées d'Éveil de l’enfant autour d’ateliers 
sportifs et ludiques, des expositions temporaires, des 
ateliers-découverte, des rando-photos, des actions de 
sensibilisation au développement durable, des animations 
de batterie-fanfare ou de musique de rue ou encore de 
sport-santé. Autant de possibilités qu'il y a de régions 
et de départements.  

En s’appuyant sur l’histoire locale, les orientations 
territoriales et le tissu associatif de proximité, la fédération 
se renouvelle et multiplie les expériences créatives pour faire 
vivre son projet éducatif au travers de temps de rencontre, 
de découverte permettant l’expression de sa spécificité. 

22

L A  F É D É R AT I O N

23

M a n i f e s t a t i o n  e t  a n i m a t i o n  t e r r i t o r i a l e

LE GUIDE DE LA FÉDÉRATION SPORTIVE ET CULTURELLE DE FRANCE I 2020

LA DÉMARCHE RESPONSABLE

LE LABEL ENFANC’EVEIL

LA CERTIFICATION

La commission nationale développement durable a souhaité valoriser les actions écologiques, sociales, solidaires, mises en 
place sur le territoire fédéral via les associations affiliées et les organisateurs d’évènements fédéraux (du local au national) 
aussi bien sportifs, culturels que de loisirs.

Cette reconnaissance, accordée par un groupe d’experts, est attribuée aux organisateurs de manifestations, pour le temps 
de leur évènement, mais aussi aux associations impliquées dans l’opération « Une Charte – Un Club », sur les quatre 
années d’engagement (ou plus puisque cette charte est renouvelable). Un logo démarche responsable accompagne ces 
acteurs engagés.

À cette période de l’enfance (de 6 mois à 6 ans),  
tout est à acquérir et à construire :
•   motricité et aisance corporelle,
•   curiosité et soif de découverte,
•   persévérance et goût de l’effort,
•   goût du risque et audace,
•   esprit d’initiative et autonomie,
•   estime de soi et sentiment de compétence,
•   socialisation et respect.

La fédération encourage, à travers la certification, toutes 
les associations affiliées qui accordent une importance à 
la qualité des offres proposées à leurs adhérents. 
Cette démarche volontaire de l’association, conduit  
la fédération à garantir la qualité de l’association affiliée 
en termes d’accueil, d’encadrement et d'offres d’activités 
proposées. 
La certification est valable 5 ans et renouvelable après la 
validation, par le comité départemental d’appartenance 
de l’association, du respect de 12 critères obligatoires.
Pour l’association, c’est un appui aux demandes de 
subventions, un premier passage pour une labellisation, 
mais cela lui permet aussi de montrer à tous ses publics 
et partenaires le choix de la qualité dans lequel elle aura 
choisi de s’engager. 

LA RECONNAISSANCE  
D’UNE DÉMARCHE DE QUALITÉ
La Fédération Sportive et Culturelle de France, fidèle aux valeurs énoncées dans son projet éducatif, 
s’engage dans une démarche de valorisation des associations affiliées. Il s’agit de reconnaître et 
promouvoir des activités ou actions de qualité mises en place par ces dernières, en déclinaison 
du projet fédéral.

C’est une incitation  
à progresser dans la 
richesse et la qualité  
des actions proposées.

> Pour plus d’informations : www.fscf.asso.fr/demarche-responsable > Pour plus d’informations : www.fscf.asso.fr/le-label-enfanceveil

> Pour plus d’informations :  
www.fscf.asso.fr/certification

L’Éveil de l’enfant à la FSCF a pour objectif de permettre cette construction dans le respect du développement global de 
l’enfant et du rythme de chacun. Loin de toute spécialisation précoce, par la multiactivité, le jeu, la vie en groupe, l’enfant va 
peu à peu trouver sa place et devenir acteur de sa vie.

Le label Enfanc’Eveil est un gage de qualité et de sécurité. C’est à la fois un outil de promotion, de communication et de 
développement associatif qui affirme la qualité de l’encadrement, le respect de l’enfant et la volonté de s’inscrire dans son 
développement harmonieux.

L A  F É D É R AT I O N

5150

D é m a r c h e  q u a l i t é
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FORMATIONS FÉDÉRALES  
ET PROFESSIONNELLES 

• Arbitre
•  Certificat de qualification 

professionnelle animateur de loisir 
sportif, mention jeux sportifs, jeux 
d'opposition

•  Brevet professionnel de la jeunesse, 
de l'éducation populaire et du sport, 
mention activités physiques 
pour tous

STAGES DE 
PERFECTIONNEMENT 
TECHNIQUE

Des stages de perfectionnement 
technique à destination 
des pratiquants sont organisés 
au niveau des départements 
et régions.

MANIFESTATIONS 
ET RASSEMBLEMENTS 

Ouvertes à un public à partir 
de 6 ans, plusieurs compétitions 
interclubs, départementales, 
régionales ou nationales sont 
organisées chaque année. 
Les manifestations nationales 
sont accessibles par sélection 
départementale ou régionale 
sur qualification préalable 
individuelle ou d’une association.  

Informations   
Plus d’informations sur le tennis de table à la FSCF : 
www.fscf.asso.fr/activites/tennis-de-table

Contact  
tennisdetable@fscf.asso.fr

LES + DE LA FSCF

Le fonctionnement des Coupes 
Nationales-Challenge Lecuyer est atypique. 
Les participants jouent en équipe de 2 joueurs, 
ils affrontent les autres délégations en simple 
et en double. Tous les résultats par catégories 
d’âges d’une même délégation viennent 
s’additionner, c’est la délégation ayant 
le meilleur score qui remporte la coupe. 
Ce sont autant les résultats individuels 
que collectifs qui sont valorisés, 
dans un esprit intergénérationnel 

et de rencontre.

Ping-pong ou tennis de table ? Le ping-pong, ou ping pour les initiés, correspond au bruit que fait la balle sur la table 
en rebondissant. Plus associée à une pratique entre amis, cette dénomination a été remplacée au profit du tennis de 
table dans le langage officiel, sans qu’il n’y ait de différence réelle. Nous parlerons donc de tennis de table, dont la 
pratique réglementée peut être individuelle ou par équipe mixte ou non.  

PUBLIC

Ouvert à tous, à partir de 6 ans.

MODES DE PRATIQUE

Compétition, loisir

APTITUDES  
DÉVELOPPÉES

  Coordination 
et adresse

  Précision

  Agilité

  Équilibre

  Technicité

CATÉGORIES

 Poussin : 6 à 11 ans
 Benjamin : 12 à 13 ans
 Minime : 14 à 15 ans
 Cadet : 16 à 17 ans
 Junior : 18 à 19 ans
 Senior : 20 ans à 39 ans
 Vétéran : 40 ans et plus

Tactique

Respect
Concentration

Bien-être

Solidarité

Printemps (mai-juin)
Pentecôte

Printemps (avril-mai)

Poules de 3 ou 4 joueurs
Qualifications éliminatoires 
et finales. Se joue en 
3 manches gagnantes

Par équipes de 
2 joueurs et par 

catégories, jeunes, 
seniors et vétérans

Être adhérent de la FSCF 
Qualification départementale 

ou régionale

Être adhérent de la FSCF 
Qualification départementale 

ou régionale

Accessibilité*

TousTous

6+ 6+

Niveau

Age

Épreuves

Arts en fête
Championnat 

national

PAR ÉQUIPE 

INDIVIDUEL

Challenge 
Robert 
Lècuyer

PAR ÉQUIPE

Individuels jeunes seniors et vétérans
Doubles jeunes, seniors, vétérans et mixtes

Par équipe et par délégation, 
matchs en simple et doubles

* Se reporter aux règlements fédéraux.

L E S  A C T I V I T É S Te n n i s  d e  t a b l e

Tennis de table

pement durable, l’histoire/patrimoine et l’accueil des personnes 
en situation de handicap, fait aussi partie du programme.

La fédération offre de nombreux services à l’attention de ses 
adhérents, associations et structures déconcentrées. C’est en 
effet au travers de ses expertises métiers (juridique, communi-
cation, évènementiel, financement, etc.), ses services d’assu-
rances, son savoir-faire dans l’organisation de manifestations, 
ses démarches qualité, mais également au travers des parte-
nariats de sens qu’elle entretient, qu’elle accompagne la vie as-
sociative sur les territoires. Le guide s’attache à faire connaître 
tous ces services de manière simplifiée et exhaustive.

La fédération ne saurait se développer sans son écosystème. 
Le guide permet de répertorier les groupements d’intérêt pu-
blic, les partenaires privés et publics qui l’entourent. Il offre 
également l’opportunité de comprendre les différents mouve-
ments et réseaux dans lesquelles elle s’engage, et fait entendre 
sa voix pour représenter ses associations et leurs intérêts.

Les activités étant au cœur du projet fédéral, un long travail 
a été réalisé sur la spécificité de l’ensemble des pratiques, 

qu’elles soient sportives, culturelles ou socio-éducatives. Ainsi, 
sur chaque fiche une pastille spéciale intitulée Les + de la FSCF 
répertorie une ou des particularités au sein d’une pratique en 
association ou lors des manifestations.

À titre d’exemple, on y apprend qu’en gymnastique rythmique 
et sportive, dans un souci permanent d’ouverture, des publics 
dits atypiques sont accueillis ponctuellement lors des cham-
pionnats nationaux (poussins ou adultes débutants).

Dans cet esprit, la catégorie A+ permet à des anciens gym-
nastes de revenir à la compétition et à des adultes de débuter, 
par un programme adapté.

Enfin, un annuaire complet du comité directeur, des commis-
sions nationales, des services du siège, des comités départe-
mentaux et régionaux vient clôturer ce guide.

PLUS D’INFORMATIONS :

Le guide est à retrouver prochainement en téléchargement 
sur le site internet de la fédération, rubrique "Fédération", dans 
l'onglet "Présentation" et dans l'onglet "Pourquoi s'affilier ?"

IL A POUR AMBITION DE PRÉSENTER LA FÉDÉRATION DANS TOUTES SES 
COMPOSANTES
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COMMENT FAIRE VIVRE  
SES PARTENARIATS ?
LA SIGNATURE DE CONVENTION DE PARTENARIAT EST UNE ÉTAPE CLÉ ENTRE DEUX 
ENTITÉS. ELLE MARQUE LE DÉBUT DU PARTENARIAT ET DONC LA NÉCESSITÉ DE LE « FAIRE 
VIVRE » À TRAVERS LES ENGAGEMENTS PRIS ENTRE LES PARTIES MAIS AUSSI GRÂCE À LA 
MISE EN PLACE D’ACTIONS DE FIDÉLISATION.

SACHA REGNAULT

L’animation d’un partenariat et les relations avec chaque 
partenaire doivent être personnalisées. Cela peut se traduire 
par la conception de différentes formules avec des contreparties 
différentes en fonction de l’investissement du partenaire 
(dotations, tarifs préférentiels, prêt de matériel, financement 
de supports), par la proposition de différents projets en fonction 
du mode de soutien ou encore par l’établissement d’un schéma 
de développement avec des évolutions possibles dans le temps. 
L’important est de construire une relation « gagnant-gagnant ».

Dans un premier temps, « faire vivre » ses partenariats 
s’entend par un suivi de l’ensemble des obligations réciproques 
contenues au sein de la convention de partenariat. Qu’il s’agisse 
de livrables ou de dotations, il est nécessaire de s’assurer que 
chacun respecte ses engagements pour garantir la pérennité 
des relations. La même procédure est à observer en matière 
de visibilité et d’avantages pour les adhérents : deux points clés 
inhérents au bon fonctionnement d’un partenariat.

En matière de fidélisation, il n’existe pas de règles générales. 
Il faut être inventif et innovant. Le développement d’outils 
de communication détaillant les avantages de chacun 
est nécessaire pour garantir au partenaire une visibilité à 
l’ensemble de ses cibles. Qu’il s’agisse de guides explicatifs, de 
pages de publicité, de contenus d’actualité, d’un flyer avantages 
ou d’interviews, une communication multisupports doit être 
envisagée. Aussi, la mise en place d’actions marketing ciblées 
et adaptées à chaque partenaire est un autre élément à prendre 
en compte dans sa stratégie de fidélisation. Par exemple, 
l’activation digitale d’un partenariat, sur une manifestation 

sportive ou culturelle, via la tenue d’un espace dédié aux 
réseaux sociaux, permettant aux participants de se regrouper, 
d’échanger et se divertir est un mode d’action efficace pour 
activer une marque. Aussi, la promotion des produits du 
partenaire peut se traduire par l’organisation d’un événement 
spécifique au cours duquel est invitée la presse spécialisée sur 
le sujet. Cela lui offrira une visibilité certaine à destination de 
sa cible de marché. Enfin, la mise en place de jeux concours 
en lien avec ses partenaires sur les réseaux sociaux sont des 
actions à développer car ils génèrent du trafic, développent 
leur communauté, valorisent leur image de marque et peuvent 
être un moyen de mettre en lumière un nouveau produit ou une 
nouvelle offre.

Par ailleurs, il est essentiel de « remercier » ses partenaires. 
Cela peut se traduire par la tenue d’un événement annuel 
leur étant spécialement dédié. Ces actions ont pour premier 
objectif de les valoriser mais également de leur permettre de 
se rencontrer afin de créer un véritable « club partenaire ». 
Enfin, il est primordial de rencontrer régulièrement ses 
partenaires afin d’effectuer des points d’étapes pour envisager 
de nouvelles actions.

La mise en place d’une véritable stratégie de fidélisation 
favorise la construction d’une relation sur le long terme, celle-
ci étant toujours plus propice à la mise en place de projets et 
d’actions d’envergure. Pour ce faire, il est important de ne pas 
négliger ses relations avec les acteurs chargés de partenariats : 
réactivité, amabilité et diplomatie doivent guider les échanges.

Enfin, pour compléter les financements d’une structure, le 
partenariat représente un atout non-négligeable. Le suivi et le 
respect des conventions de partenariat ainsi que la fidélisation 
de partenaires est au cœur du dispositif de développement 
d’une association sportive et culturelle.

PLUS D’INFORMATIONS :

Pour toutes demandes de conseils sur les partenariats :  
partenariat@fscf.asso.fr ou rendez-vous sur  
www.fscf.asso.fr/partenaires
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JUGE, ARBITRE, JURÉ : 
REGARDS CROISÉS
LA FÉDÉRATION MET EN LUMIÈRE LE PARCOURS ET LE RÔLE DE TROIS PROFILS D’ACTEURS 
INDISPENSABLES À L’ORGANISATION DE MANIFESTATIONS NATIONALES, RÉGIONALES OU 
DÉPARTEMENTALES.

JOSÉPHINE LHOPITAULT EN COLLABORATION AVEC DOMINIQUE JOLY, FRÉDÉRIQUE BRISSET,  
EMMANUELLE ROUBERTY-DELBANO ET FRANÇOIS DUBOIS

Il est tout aussi concentré qu’un gymnaste réalisant un 
mouvement, il court tout autant qu’un sportif sur le terrain 
ou il possède un œil aussi averti qu’attentif lors d’une 
représentation de danse par exemple. Vous l’aurez bien 
compris, nous parlons de trois corps de métier nécessaires 
à la réussite d’une manifestation fédérale  : les juges, 
arbitres et jurés.

La fédération les compte par centaines. Ils ont les mêmes 
responsabilités. Seule leur tenue les distingue. À travers 
différents questionnements, ces derniers ont pris du recul 
et offrent leur point de vue sur l’intérêt de leur engagement 
au sein de la fédération.

QUELLE EST L’ORIGINE DE VOTRE ENGAGEMENT  
À LA FÉDÉRATION ?
• François Dubois (arbitre)  : La section tir à l'arc de 
l'Èveil de Contres a rejoint la fédération en prévision des 
100 ans de cette dernière. La commission régionale que 
j'ai intégrée (composée de 4 associations) devait faire vivre 

l'activité sur le territoire, donc proposer des rencontres 
inter-associations. Cela est désormais chose faite et c’est 
pour cette raison que j’ai choisi de devenir arbitre fédéral.

• Emmanuelle Rouberty-Delbano (juré)  : Je suis 
musicienne au sein de la batterie-fanfare de l’Éveil de 
Marans. Mon grand-père, Dominique Delbano, dirigeait 
cette batterie-fanfare lorsque j’étais petite et l’a emmenée 
jusqu’au niveau Grand Prix National au tout début des 
années 80. À la fin de ces années, c’est mon père, Jean-
Marie Delbano, qui s’est retrouvé à la tête de cette 
formation. J’ai donc, depuis mon plus jeune âge, assisté à 
tous les concours fédéraux. C’est à partir de 1996 que j’ai 
commencé à participer aux divers concours d’ensembles et 
individuels en tant que juré fédéral.

• Frédérique Brisset (juge)  : Je suis juge depuis l’âge 
de 14 ans. J’ai commencé au sein de la Fédération 
française de gymnastique. Suite à un déménagement en 
1995 qui m’a amenée dans le Maine-et-Loire pour des 
raisons professionnelles, je n’ai pas tout de suite repris 
mes activités de juge. En 2001, à l’école, une maman m’a 
demandé si je connaissais des juges et entraîneurs pour 
une association. J’ai alors proposé mes services.

QUELLE FORMATION AVEZ-VOUS OBTENU ?
• François Dubois  : Je me suis lancé pour suivre la 
formation d'arbitre de tir à l'arc en suivant le cursus de 
formation établi par la commission de l'époque ; une partie 
théorique suivi de 2 arbitrages accompagnés d'un tuteur.

• Emmanuelle Rouberty-Delbano  : J’ai participé à des 
stages organisés par la fédération : régionaux et nationaux. 
Lors des stages nationaux, j’ai passé tous les diplômes que 
la fédération proposait : chef de pupitre, répétiteur 1, puis 
répétiteur 2 et à 20 ans, mon DEF (Diplôme d’Encadrement 
Fédéral). Ce diplôme fédéral est l’ultime diplôme décerné 
par la fédération. Il permet de pouvoir encadrer n’importe 
quel stage de musique et d’être membre d’un jury fédéral.

LES JURÉS (DE DOS) AU MOMENT DE LA DÉLIBÉRATION 
AVEC LES MUSICIENS DE L'EPI DE GRAMOND LORS DES 
GPN 2017 QUI SE SONT DÉROULÉS À DUNIÈRES.
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• Frédérique Brisset  : À l’époque, il n’existait pas 
d’équivalence pour les niveaux de juges. J’ai donc repassé 
toutes les formations et en 2016, j’ai obtenu le niveau de 
juge fédéral formateur (JFF). J’ai suivi les formations 
juges départementales et régionales ainsi que les 
recyclages tous les ans et jugé en compétition, selon la 
brochure des examens. Pour le parcours de juge fédéral 
formateur, cela a pris un peu plus de temps compte-tenu 
du niveau d’exigence et de mon temps pour pouvoir réussir 
l’ensemble des modules. Ma tutrice, Elisabeth Jean, et la 
responsable juge de la région Pays-de-la-Loire, Françoise 
Desmas, ainsi que les juges des plateaux nationaux ont été 
de précieux appuis pour m’accompagner dans ce parcours.

QUELLES COMPÉTENCES PROFESSIONNELLES ET 
PERSONNELLES EN RETIREZ-VOUS ?
• Emmanuelle Rouberty-Delbano  : Après 20 ans 
d’intermittence du spectacle, je suis aujourd’hui directrice 
de l’école de musique de Marans Music’Attitude. Nous 
avons créé au sein de cette école un partenariat avec la 
batterie-fanfare de l’Éveil de Marans pour pouvoir former 
les futurs musiciens de cet orchestre. Depuis 2 ans, nous 
leur faisons d’ailleurs passer les examens individuels 
FSCF. Les stages, les rencontres que j’ai pu faire au sein de 
la fédération, l’expérience et les échanges, sont autant de 
facteurs qui font qu’aujourd’hui, j’exerce mon métier selon 
les valeurs que j’ai reçues, entre autre de la part de la FSCF 
depuis toutes ces années.

• Frédérique Brisset : Je dirais que je me suis servie de 
mes compétences professionnelles pour les mettre au 
service des formations dispensées aux juges de mon 
association, au niveau départemental et régional. Du point 
de vue personnel, je retiens la richesse des rencontres et 
des échanges, le fait de toujours se remettre en question.

QUEL TEMPS Y CONSACREZ-VOUS ?
• François Dubois  : Mon engagement à la fédération a 
été de tous les niveaux  : commission nationale, comité 
départemental, association, etc. et arbitrage. Tous ces 
éléments font un tout dans la vie que j’ai menée et que je 
mène encore aujourd’hui. L'arbitrage du tir à l'arc n'est pas 
chronophage. 

• Emmanuelle Rouberty-Delbano  : Tous les ans, je 
participe à des jurys FSCF, dans ma région ou dans d’autres. 
Je réponds présente dès que mon emploi du temps me le 
permet. Ce qui représente à peu près 4 à 5 jurys par an.

CONCENTRATION MAXIMALE DES JUGES LORS DE LA PRESTATION DE DEUX PARTICIPANTES AU NATIONAL 3 DE GRS 2019.

ILS ONT LES MÊMES 
RESPONSABILITÉS.  
SEULE LEUR TENUE  
LES DISTINGUE
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• Frédérique Brisset : Environ 22 week-ends par an, sans 
compter les temps de préparation des formations, avec 
mes collègues juges formateurs. La formation est un travail 
d’équipe pour être cohérent dans les messages passés, 
dans la méthodologie et dans la posture de formateur.

RESSENTEZ-VOUS UN SENTIMENT D’APPAR-
TENANCE, UNE PLUS-VALUE SUITE À VOTRE  
EXPÉRIENCE AU SEIN DE LA FÉDÉRATION ?
• François Dubois  : Je vis et j’ai vécu des moments très 
enrichissants au contact des autres depuis mon premier 
engagement associatif à la fédération il y a 21 ans. Et cela 
n'est pas prêt de s’arrêter !

• Emmanuelle Rouberty-Delbano  : La FSCF est une 
grande famille, donc oui ! Je lui dois beaucoup car elle 
a énormément contribué à ma formation musicale. Je 
n’oublierai jamais d’où je viens et répondrai toujours 
présente lorsqu’elle aura besoin de moi. Valorisation n’est 
pas le mot que je choisirais, mais une sacrée expérience 
musicale et humaine oui. Si je devais résumer mon 
expérience : de belles rencontres, une belle et grande école 
de la vie.

• Frédérique Brisset  : Très clairement oui. Pour moi, 
la gymnastique féminine a toujours fait partie de mon 
équilibre de vie et je dois préciser que je me reconnais 
dans les valeurs que la fédération porte  : l'entraide est 
une valeur forte qui permet aux associations de présenter 
des gymnastes en compétition et à moi de pouvoir juger 
et partager des moments sportifs, humains et riches en 
émotions. La valorisation, je l’ai au quotidien à partager ma 
passion et à essayer de faire du mieux que je peux tout en 
veillant à y prendre beaucoup de plaisir.

L’ARBITRE LANCE LE COUP D’ENVOI D’UN MATCH DE BASKET LORS DES FINALES NATIONALES SENIORS 2019.

FOCUS SUR… 
LA COMMISSION NATIONALE

Depuis novembre 2018, la fédération a vu la 
renaissance d’une commission qui lui était chère, 
celle des juges, arbitres et jurés. Dominique Joly, 
vice-présidente des activités gymniques, en est 
devenue la responsable. Elle nous éclaire sur le 
sujet.

« Inscrite dans le règlement général des activités 
(RGA), la commission nationale des juges, 
arbitres et jurés est composée actuellement de 
16 membres issus des commissions nationales 
concernées par le jugement ou l’arbitrage. 
Elle a pour mission de proposer les conditions 
dans lesquelles sont assurés la formation et 
le perfectionnement des arbitres et juges des 
disciplines pratiquées à la fédération.

Ce que nous souhaitons avec les autres membres, 
c’est mettre en place plusieurs actions :
•  faire le point sur les dispositifs de formation 

prévus dans les activités ;
•  répondre aux souhaits d’ identif ication 

vestimentaire ;
•  travailler sur la formation à distance et sur 

les prérequis nécessaires pour occuper la 
fonction ;

•  s’approprier des outils de travail modernes 
pour faciliter la formation et le passage des 
examens. »



23N ° 2569   I   R E V U E  O F F I C I E L L E  D E  L A  FS C F

EN MAI,  
RENDEZ-VOUS EN TERRE LIGÉRIENNE

CHRISTIAN BARRE

DU 29 MAI AU 1er JUIN PROCHAINS AURONT LIEU LES RENCONTRES NATIONALES DE 
RANDONNÉES ET ACTIVITÉS DE PLEINE NATURE. 

Les rencontres nationales de randonnées et activités de pleine 
nature portent ce nom depuis 3 ans. En 1995, à sa naissance, cet 
évènement se nommait Rencontres des animateurs, rendez-
vous où se retrouvaient tous les animateurs de randonnée 
pédestre formés par la fédération. À tour de rôle, chacun avait 
l’occasion de faire découvrir sa région, que ce soit d’un point de 
vue culturel ou sportif.

Au fur et à mesure des années, ces rencontres ont ramené 
davantage de randonneurs que d’animateurs et sous l’impulsion 
de l’ancien vice-président en charge des activités sportives, 
cette rencontre fut transformée et renommée rencontres 
nationales de randonnées et activités de pleine nature.

Cette manifestation offre à chacun, dans un environnement 
naturel non aménagé, la pratique d’un effort physique à 
sa mesure et la découverte de paysages (flore, faune et 
patrimoine). Elle permet également le partage et l’échange 
entre participants, dans une ambiance amicale et conviviale.

Sans se substituer aux animateurs locaux et organisateurs de 
randonnées pédestres et de marche nordique, aux comités 
départementaux et régionaux, la commission nationale propose 
des formations appropriées et des stages de perfectionnement 

accessibles à tous. La fédération, soucieuse du bien-être des 
pratiquants, harmonise les formations au niveau national en 
organisant cette manifestation une fois par an.

Après l’Ariège en 2018 à Audinac-les-Bains, l’Essonne en 2019 
à Ormoy-La-Rivière, c’est désormais l’ouest de la France qui a 
été choisi et plus particulièrement la région Pays-de-la-Loire. 
L’association La Concorde de Couëron et sa section randonnée 
seront donc en charge de son organisation, du 29 mai au 1er 
juin 2020. 

LE PROGRAMME
Durant 4 jours, le nord de la Loire-Atlantique dévoilera une 
partie de son patrimoine.

Dès le vendredi, les participants seront accueillis au centre 
de vacances Les Vents Salés sur la commune de Mesquer-
Quimiac. Une présentation du séjour leur sera faite et une 
soirée dînatoire leur sera proposée.

Le samedi, place à la découverte de la région de Mesquer-
Quimiac avec :
•  randonnée dans les marais salants au plus près de la 

culture paludière et de ses trésors ;
•  échanges autour des saveurs de la région.

Le dimanche, ce sera le tour de Saint-Nazaire avec la visite des 
chantiers navals, du port et du chemin côtier qui transporte 
vers la côte sauvage en longeant l’estuaire de la Loire.

Pour finir, ces rencontres se termineront le lundi dans la ville 
de Nantes  : centre-ville historique, machines de l’île, etc. 
Cette étape sera accompagnée par le comité départemental 
de Loire-Atlantique, partenaire local de l’évènement.

Mais le programme ne s’arrête pas là : des séances découvertes 
et des quizz attendront l’ensemble des participants durant le 
séjour. Alors n’hésitez plus et inscrivez-vous dès maintenant !

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/rencontres-nationales-des-randonnees-et-
activites-de-pleine-nature-0 ou demandes d’informations  
à l’association Concorde Coueron au 06 48 27 61 59

Renseignements au 06 48 27 61 59 
ou à randonnee@asclaconcorde.org

RENCONTRES NATIONALES FSCF
DES RANDONNÉES ET ACTIVITÉS DE PLEINE NATURE

29-30-31 MAI ET 1ER JUIN 2020 - Mesquer Quimiac (44)

INFORMATIONS

ÉVÉNEMENT ORGANISÉ 
PAR

PARTENAIRES
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LE POULL BALL VIENT DE FÊTER SES 10 ANS D’EXISTENCE ! INVENTÉ PAR FRANÇOIS POULL, 
CE JEU DE BALLON PAS COMME LES AUTRES A LARGEMENT DÉPASSÉ SES FRONTIÈRES 
BELGES : IL EST PRATIQUÉ DANS 500 ÉCOLES DE 16 PAYS DIFFÉRENTS.

TIPHAINE CARIOU EN COLLABORATION AVEC FRANÇOIS POULL

À seulement 21 ans, François Poull, ancien professeur 
d’éducation physique en Belgique, a inventé un jeu collectif 
ludique accessible à tous les enfants, même les moins sportifs. 
Le Poull Ball est désormais joué dans le monde entier - du 
Canada à Tahiti - dans des écoles et même lors de tournois. 
Ce petit frère du basket et du handball a fait son apparition 
en France il y a 6 ans et, depuis, une centaine d’écoles et de 
centres sportifs se sont pris au jeu, le but c’était vraiment de 
créer un sport pour tous car à l’école beaucoup de jeunes 
viennent sans leur sac de gym. Mon objectif premier c’était de 
leur faire aimer le sport, raconte François Poull, aujourd’hui 
trentenaire et conseiller pédagogique.

Accessible aux enfants à partir de 8 ans, le Poull Ball se 
joue traditionnellement sur un terrain de basket mais 
peut également se pratiquer à l’extérieur, dans une cour 
de récréation, à la plage mais aussi à la patinoire - dans 
la version canadienne, les patins à glace sont de rigueur !  
Les seules contraintes en terme d’espace sont les 3 mètres 
de zones à respecter autour des cibles. Le jeu de ballon 
est également accessible aux adultes et aux personnes en 
fauteuil roulant. En Belgique sont organisés des matchs 
mêlant des joueurs valides et des personnes souffrant 
d’un handicap. Dans ce cadre, les règles sont légèrement 
modifiées.

LE POULL BALL,  
UN SPORT AMUSANT VENU DU PLAT PAYS



25N ° 2569   I   R E V U E  O F F I C I E L L E  D E  L A  FS C F

Particulièrement simples, ces dernières ont été justement 
conçues pour que les joueurs puissent s’amuser 
rapidement et faire du sport sans en avoir l’air  : au Poull 
Ball, tout le monde est capable de marquer, car faire 
tomber un cube est à la portée de tous, petits et grands. 
C’est une façon de combattre les inégalités, explique 
François Poull. Pendant les matchs, deux équipes mixtes 
de 5 joueurs s’affrontent avec un gros ballon en plastique 
léger et ont 3 sets de 7 points pour faire la différence.  
La mixité est possible car aucun contact n’est autorisé : on 
défend seulement en gênant l’adversaire, en interceptant 
ou en contrant le ballon.

Le but du jeu est de faire tomber l’une des deux cibles, 
deux cubes dont les 6 couleurs peuvent apporter une dose 
de jeu supplémentaire. La technique de tir est libre : soit 
à une main ou deux mains, soit en manchette ou passe 
avant haute. Le penalty se joue du milieu de terrain.  
Les pieds du tireur sont face à la cible opposée, il est donc 
dos à la cible qu’il doit faire tomber par un lancer sans se 
retourner. Dans le Poull Ball, le joueur en possession du 
ballon n’a pas le droit de se déplacer, le dribble est interdit 
et il faut 3 passes minimum avant de tirer sur la cible. 
Cette caractéristique impose une circulation de balle et 
responsabilise la majorité des joueurs de l'équipe.

Une autre particularité réside dans le fait que chaque 
équipe est libre de s'attaquer à une cible ou à l'autre : vu que 
la progression de balle se fait uniquement par passes, le 
Poull Ball est vraiment un jeu de stratégie et de coopération 
qui porte une forte dimension collective, raconte François 
Poull. À l’image des autres activités sportives collectives, 
les valeurs du Poull Ball allient la tolérance, le fair-play, le 
respect et la responsabilisation : pendant les matchs tous 
les joueurs sont acteurs et ont une place dans l’équipe. 
Parmi ses nombreux bienfaits physiques, le jeu de ballon 
accroît particulièrement l’endurance - les joueurs sont 
sans cesse en mouvement -, améliore la précision au 
niveau des lancers et des marquages, et développe la vision 
périphérique. 

Des compétences que l’on retrouve en premier plan 
dans des sports comme le basket ou le handball.  
Sport pédagogique, le Poull Ball est donc un tremplin vers 
ces autres sports plus traditionnels et peut se voir comme 
un préambule au partage et à l’esprit d’équipe, l’une des 
grandes valeurs des sports collectifs.

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.poull-ball.com/fr/index.html

LES VALEURS DU POULL BALL ALLIENT LA TOLÉRANCE, LE FAIR-PLAY, LE 
RESPECT ET LA RESPONSABILISATION 
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DEPUIS QUELQUES ANNÉES, LA FÉDÉRATION PROPOSE EN PARTENARIAT AVEC DIFFÉRENTS 
ORGANISMES HABILITÉS LA FORMATION DE PRÉVENTION ET SECOURS CIVIQUES DE NIVEAU 1 
(PSC1), QUI EST UN BEL EXEMPLE DE SOLIDARITÉ ET DE RESPONSABILITÉ CITOYENNE. TOUS 
LES ANS PAR LE BIAIS DE LA FÉDÉRATION, UNE CENTAINE DE PERSONNES DEVIENNENT 
AINSI DES ACTEURS DE LA CHAÎNE DE SURVIE.

TIPHAINE CARIOU EN COLLABORATION AVEC BERTRAND ROUSSEAU

Ne nécessitant aucun prérequis, la formation de PSC1 est 
ouverte à tous et même aux plus jeunes - il est possible 
de la suivre à partir de 10 ans ! Se déroulant sur une seule 
journée, elle permet de s’initier aux gestes élémentaires de 
secours et de maîtriser notamment le massage cardiaque, 
une compétence qui permet de sauver des vies. La maîtrise 
de ces gestes de premiers secours permet également de 
mieux réagir face à des situations de la vie quotidienne  : 
accidents domestiques, pratique d’activités, etc. Des 
situations qui sont déclinées en plusieurs modules  : 
les malaises, l’obstruction des voies aériennes par un 
corps étranger, les brûlures, les arrêts cardiaques, les 
traumatismes, les plaies, les hémorragies, l’usage du 
défibrillateur et l’alerte aux populations.

Tout au long des sessions de 7 heures - qui peuvent être 
découpées en demi-journées -, les études de cas alternent 
avec l’apprentissage des gestes et des mises en situation 
qui permettent de mettre en pratique les connaissances 
acquises. Un certificat de compétences est délivré, suivant 

l'arrêté du 16 novembre 2011, aux personnes ayant participé 
activement à l'ensemble des sessions. Le PSC1 est une 
étape incontournable pour obtenir son brevet d'animateur 
fédéral. Il permet aussi d’acquérir par équivalence le Brevet 
européen des premiers secours (BEPS). Ce certificat est 
reconnu par les services de l'État et peut être demandé 
dans un cadre professionnel. Tous les professionnels 
de la santé sont évidemment concernés, mais aussi la 
plupart des métiers au contact des enfants, ainsi que les 
VTC (voiture de transport avec chauffeur) ! Il est, dans tous 
les cas, vivement recommandé pour certains domaines 
d’activités : soins à domicile, animation socioculturelle, etc.

Cette formation initiale est valable à vie mais elle peut 
être accompagnée chaque année d'une remise à niveau 
dans le cadre d'une formation continue. Dans tous les 
cas, il est fortement recommandé de repasser le PSC1 
régulièrement, si possible tous les 2-3 ans, histoire de 
mémoriser à nouveau les gestes les plus techniques et de 
continuer à être un super sauveteur citoyen !

LE PSC1  
SAUVE DES VIES

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.protection-civile.org/formations

CETTE FORMATION INITIALE EST 
VALABLE À VIE
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INTERVIEW DU DOCTEUR BERTRAND 
ROUSSEAU, MÉDECIN FÉDÉRAL

Pourquoi selon vous faut-il suivre la formation du 
PSC1 ?
Pour apprendre à réaliser le massage cardiaque. En 
France, la mort subite est responsable de 50 000 morts 
par an, dont 800 à 1 200 décès lors de la pratique d’une 
activité sportive. Dans 75 % des cas, ils concernent les 
35-75 ans et sont beaucoup plus fréquents chez les 
hommes. Aujourd’hui en France, lorsque vous faites un 
arrêt cardiaque dans la rue, vous avez seulement 3 % 
de chance de vous en sortir, alors que dans les pays 
anglo-saxons on atteint les 40 %.

Comment expliquez-vous cette différence ?
En France, peu de gens savent faire le massage 
cardiaque, alors que quand quelqu’un fait une mort 
subite, 1 minute de perdue, ce sont 10 % de chances 

de survie en moins. Apprendre à faire un massage 
cardiaque, c’est donc pouvoir sauver une vie. 
D’ailleurs, depuis peu, une application mobile permet 
de gagner du temps sur les interventions. Il s’agit de 
Sauv’Life, qui géolocalise en temps réel des citoyens 
volontaires mobilisables évoluant non loin de la victime 
et qui les aide à effectuer les premiers secours avant 
l’arrivée du Samu.

Quels sont les autres points forts du PSC1 ?
Cela permet d’apprendre les bonnes réactions et de 
savoir reconnaître les signes visibles d’une détresse 
vitale. Dans les situations d’urgence, il n’y a pas de 
questions à se poser : il faut apprendre à réagir de 
façon automatique sans réfléchir. Le plus important 
est d’appeler les secours et attendre, et le plus souvent 
de ne rien faire. En dehors de l’urgence extrême, le 
bon geste c’est le geste que l’on ne fait pas.
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UN PARCOURS COMMUN À TOUTES LES ACTIVITÉS DE LA FÉDÉ.

Quel format ?
Le parcours se compose de 3 temps, afin de développer 
des compétences permettant d’acquérir une posture de 
formateur :
•  2 modules théoriques de 3 jours chacun,
•  un stage en situation de « formateur stagiaire » lors d’une 

session AF1 de son activité.
La totalité de cette formation doit s’opérer en moins de 2 ans. 

Le contenu
Ces 2 modules sont organisés par FORMA’ et le service 
formation, sans spécificité d’activité. C’est le moment pour 
les participants d’aborder des contenus et développer des 
compétences indispensables pour devenir formateur, tel 
que :
•  comprendre la notion de groupe ; 
•  créer une dynamique de groupe et adopter une posture 

aidante ;
•  connaître l’évolution d’un groupe au cours d’une formation ;
•  comprendre les bases de la communication ;

•  s’approprier la notion de com-
pétence ;

•  comprendre et construire un 
référentiel de compétence ;

•  évaluer les contenus de 
formations et les objectifs ;

•  connaître les processus de la 
mémorisation ;

•  évaluer ses prestations en tant 
que formateur ;

•  adapter les composantes d’une posture du formateur 
efficace : les erreurs à éviter ;

•  animer une formation en binôme ;
•  découvrir des outils d’aide pour le formateur ;
•  etc.

L’APRÈS
La formation est (comme elle l’a toujours été) un axe 
essentiel du projet de développement de la fédération. 
Cela s’accompagne d’actions (telles que le séminaire et 
les rencontres des formateurs) dans lesquelles elle investit 
pour permettre de conserver, voire augmenter, le niveau de 
qualité reconnu de ses différentes formations. 

L’AVANT
Cela peut paraître surprenant, mais jusqu’à présent aucun 
cursus n’avait été acté pour assurer cette mission au sein de 
la fédération. Face à ce manque, chaque activité avait établi 
son propre parcours. Les commissions s’étaient souvent 
appuyées sur l’ex AF3 pour former leurs futurs formateurs. 
Depuis quelques années, une formation de formateur était 
proposée, mais elle restait en 
parallèle des cursus instaurés 
par les différentes commissions 
nationales.

LE PENDANT
Suite à la rénovation du 
cursus de formation pour 
devenir animateur fédéral, les 
commissions nationales et des 
représentants des structures territoriales se sont penchés, en 
CNF (commission nationale de formation) sur cette formation 
des formateurs fédéraux. Le constat est le même dans toutes 
les activités  : on se trouve face à un manque de ressources 
humaines. L’objectif est donc de proposer une formation 
préparant exclusivement à cette mission de formateur pour nos 
sessions AF (animateur fédéral) et nos UFF (unité de formation 
fédérale). Un cursus a été validé par le comité directeur en juin 
2019, pour une mise en place dès cette saison 2019-2020.

Pour qui ?
Ce parcours s’adresse aux personnes qui possèdent leur 
Brevet d’animateur fédéral et qui souhaitent devenir 
formateur (pour les formations fédérales AF et UFF) quelle 
que soit leur activité d’origine. Il est également ouvert aux 
titulaires du BAFA.

LES NOUVELLES DISPOSITIONS  

POUR ÊTRE FORMATEUR

ANNE-MARIE LEMOINE

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/univers/formations

ABORDER DES CONTENUS ET 
DÉVELOPPER DES COMPÉTENCES 
INDISPENSABLES POUR DEVENIR 
FORMATEUR



Créée en 1898, la Fédération Sportive et Culturelle de France (FSCF) est ouverte à tous sans distinction, dans le respect 
des idées, des possibilités et des particularités de chacun. Reconnue d’utilité publique, elle défend un projet éducatif basé 
sur des valeurs universelles et humanistes. La FSCF met un point d’honneur à la formation de bénévoles mais aussi de 
professionnels (Brevet Fédéraux, BAFA/ BAFD, BPJEPS, etc.).

Forte de ses 218 200 adhérents et 1 400 associations affiliées, la FSCF propose des activités innovantes dans les domaines 
sportifs, culturels et socio-éducatifs. Elle encourage l’accès à la pratique d’une activité sous toutes ses formes : initiation, 
découverte, loisir ou compétition. Afin d’illustrer sa capacité à mobiliser et à développer le sport pour tous, la FSCF organise 
de nombreuses compétitions, manifestations et autres rencontres, toutes placées sous le signe des valeurs qui l’animent.

ABONNEZ-VOUS !
JE M’ABONNE AU MAGAZINE LES JEUNES POUR 1 AN (4 NUMÉROS PAR AN + 1 NUMÉRO HORS SÉRIE) AU 
TARIF DE 15 € ET JOINS MON RÈGLEMENT PAR CHÈQUE BANCAIRE OU POSTAL À L’ORDRE DE LA FSCF.

Nom : ............................................................................................................................................................................................

Prénom : ......................................................................................................................................................................................

Association  : ................................................................................................................................................................................

Adresse : ......................................................................................................................................................................................

Code postal : .........................................Ville : .............................................................................................................................

Téléphone : ..........................................................…………………………………………………………………………………………………………………

Paraît 5 fois par an / prix au numéro : 4 euros
Coupon à découper ou à photocopier et à renvoyer 
accompagné de votre règlement à : 
Fédération Sportive et Culturelle de France
Service Abonnement Les Jeunes
22 rue Oberkampf  75011 Paris
Fiche inscription à télécharger 
sur le site de la fédération : www.fscf.asso.fr

Fait à : ................................. Le : ........................………

Signature + Cachet

1 AN 
5 NUMÉROS

15€
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LE SERVICE NATIONAL UNIVERSEL AUSSI APPELÉ SNU A ÉTÉ LANCÉ L’ÉTÉ DERNIER 
DANS SA PHASE DE PRÉFIGURATION AVEC L’ACCUEIL DE PRÈS DE 2 000 VOLONTAIRES. 
CE SERVICE, QUI SUCCÈDERA COMPLÈTEMENT À LA JOURNÉE D’APPEL À L’HORIZON 
2026, S’ÉTENDRA À TOUTE UNE TRANCHE D’ÂGE POUR TRAVAILLER À UNE JEUNESSE 
ENGAGÉE. COMMENT CE DISPOSITIF SE DÉCORTIQUE-T-IL ? QUELS SONT SES ENJEUX 
ET SES PROBLÉMATIQUES ? QUELLE PLACE POUR LA FÉDÉRATION ET LES MOUVEMENTS 
D’ÉDUCATION POPULAIRE ? DÉCRYPTAGE.

thématiques pour parvenir à atteindre les objectifs du SNU. 
Au programme :
•  activités physiques, sportives et de cohésion ; 
•  autonomie, connaissances des services et des accès aux 

droits ; 
•  citoyenneté, institutions nationales et européennes ;
•  culture et patrimoine ;
•  découverte de l’engagement ;
•  défense, sécurité et résilience nationale ;

•  développement durable, transition écologique et 
solidaire.

La 2e phase, celle de la mission d’intérêt 
général, peut se dérouler tout au long de l'année 
(minimum 84 heures) ou pendant 2 semaines 
hors temps scolaire, dans une association, 
une maison de retraite, un corps en uniforme 
(pompiers, gendarmes, etc.), une collectivité 
territoriale, un service public. Les domaines 

sont variés : défense et sécurité nationale, environnement 
et développement durable, solidarité, santé, éducation, 
culture, sport, développement international, formation en 
vue d'un engagement volontaire, etc.

La 3e phase, elle, s’attache à valoriser l’engagement 
pour participer à la création d’une société fraternelle et 
d’entraide. Pour les jeunes de 16 à 25 ans, pendant 3 mois 

POUR QUOI ? POUR QUI ?
Le dispositif mis en place par le gouvernement en 2018 
pour répondre à la promesse de campagne du Président 
de la République, Emmanuel Macron, répond à plusieurs 
objectifs :
•  transmettre un socle républicain ; 
•  renforcer la cohésion nationale ;
•  développer une culture de l’engagement ;
•  accompagner l’insertion sociale et professionnelle des 

jeunes.

En terme de public, le SNU s’adressera, après la 
classe de 3e, aux jeunes filles et garçons âgés de 
15 à 16 ans.

LES DIFFÉRENTES PHASES
La 1re phase, celle de la cohésion, rassemble  
200 jeunes pendant 2 semaines sur un même 
site. Durant cette phase, les jeunes participants 
vivent en collectivité et abordent une succession de 

LE SERVICE NATIONAL 

UNIVERSEL

JULIEN MARY

LE SECTEUR ASSOCIATIF A UN 
RÔLE IMPORTANT À Y JOUER
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baissent et ne permettent pas de compenser. Le dispositif 
devra passer de 2 000 jeunes à 800 000 jeunes en 2026, 
impliquant nécessairement de repenser le modèle 
économique ;

•   la communication du projet se doit d’être revue car trop 
militariste et ne pouvant pas être identifiée comme le 
seul instrument de la politique jeunesse. La nécessité 
impérative de co-construction du dispositif avec tous les 
partenaires doit être la priorité dans les années à venir.

QUEL RÔLE POUR LES ASSOCIATIONS ?
Le dispositif n’en est donc qu’à sa phase de préfiguration. 
Il a pour objectif de monter en puissance jusqu’en 2026 et 
devra passer par une succession d’étapes. Il n’en demeure 
pas moins que le secteur associatif a un rôle important à y 
jouer, et qu’il doit être associé à sa construction. 

Le rôle des associations est stratégique dans toutes les 
phases de l’organisation, que ce soit de mettre à disposition 
des encadrants en 1re phase, de pourvoir aux missions de 
la 2e phase, et de faire vivre les missions de service civique 
de la 3e phase. 

ou 1 an, c’est la mise en avant des dispositifs existants 
tels que le service civique, les réservistes, les pompiers 
volontaires, etc.

LES PREMIERS BILANS
Un premier bilan a été organisé au sein du mouvement 
associatif avec les principaux acteurs et le cabinet 
interministériel en charge de la mise en place du SNU 
en septembre 2019. Ce bilan a fait le point sur cette 
première cohorte de volontaires, composée de 2 000 jeunes 
volontaires et est revenu sur le développement poussif du 
dispositif sur les 13 territoires pilotes. 

Bien que les contenus n’aient pas été harmonisés ni 
les méthodes, certains points forts ont été soulignés  : 
meilleure compréhension du rôle des associations par 
les préfets de région, uniforme qui permet de gommer 
les différences, temps pour faire tomber les frontières de 
l’entre-soi, et nouveau moyen de toucher la jeunesse pour 
favoriser l’engagement.

Du point de vue de certaines organisations de jeunesse et 
d'éducation populaire, de nombreux points restent à définir 
ou éclaircir : 
•   le financement de la 2e phase n’est pas prévu alors 

que les actions se déroulent justement dans la sphère 
associative. Les conventions pluriannuelles d’objectifs 

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.education.gouv.fr/cid136561/le-service-
national-universel-snu.html
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TIPHAINE CARIOU EN COLLABORATION AVEC MARIE-ANNICK COULON

CONÇUE PAR LE NEUROPSYCHIATRE ALFONSO CAYCEDO EN 1960, LA SOPHROLOGIE EST 
UTILISÉE PAR DE NOMBREUX SPORTIFS POUR AMÉLIORER LEUR CONCENTRATION, GÉRER 
LE STRESS OU SURMONTER LA PEUR D’UNE BLESSURE. ENTRE PRÉPARATION MENTALE 
ET RÉCUPÉRATION PHYSIQUE, QUELS SONT LES PILIERS DE LA SOPHROLOGIE SPORTIVE ?

Technique de relaxation agissant à la fois sur le corps et sur 
le mental, la sophrologie a comme finalité le mieux-être et 
l’activation de tout le potentiel de l'individu. Médiatisée à 
la fin des années 1960, la sophrologie sportive a d’abord 
été appliquée - avec succès - dans les compétitions 
de ski, puis lors des tournois de tennis. Depuis cette 
période, nombre de sportifs l’utilisent dans cette fameuse 
préparation mentale qui est vue aujourd’hui comme une 
clé indispensable pour réussir en compétition  : cette 
méthode peut être utilisée 
pour tous les types de 
sports, individuels ou 
collectifs. J’ai notamment 
travaillé avec une gymnaste 
qui n’arrivait pas à se 
projeter positivement lors 
des compétitions, ce qui 
lui faisait rater la première 
place du podium malgré 
son excellent niveau. J’ai 
aussi accompagné un 
triathlète qui était envahi 
par l’angoisse juste avant 
les départs, explique Marie-
Annick Coulon, sophrologue 
depuis 10 ans.

Parmi ses nombreux bienfaits, la sophrologie est très 
utile par exemple pour redynamiser mentalement et phy-
siquement un athlète en proie à une certaine lassitude, 
améliorer la capacité de concentration et d’attention, 
vaincre ses peurs ou se débarrasser d’un trop plein de 
stress,  l’ennemi numéro 1 des sportifs. Ce qu’on appelle 
le surstress a de multiples conséquences négatives dans 
le domaine du sport et pas seulement un effet paralysant : 

on sait aujourd’hui qu’il participe au rétrécissement du 
champ de vision, qu’il est source de pensées parasites 
et d’une  mauvaise  coordination des mouvements et qu’il 
peut  également créer des tensions musculaires pouvant 
 entraîner des blessures.

Lors des séances, la sophrologie du sport utilise les 
mêmes techniques qu’en sophrologie classique. Grâce 
à des exercices de relaxation en respiration abdominale 

réalisés les yeux fermés, les 
participants atteignent un 
état modifié de conscience, 
entre veille et sommeil  : 
grâce à ce niveau de 
conscience, l’esprit devient 
plus créatif et le travail 
sur la pensée positive 
devient possible, explique 
Marie-Annick Coulon. Des 
conseils de respiration, 
d'étirements musculaires et 
de visualisation sont alors 
formulés par le sophrologue. 
Les séances se pratiquent 
en postures assises ou le 
plus souvent debout pour les 
sportifs, et les techniques 

utilisées permettent de travailler la préparation en amont 
mais aussi l’accompagnement durant et après l’épreuve.

Durant la phase de préparation, le sophrologue travaille 
sur le développement du schéma corporel grâce notam-
ment à des exercices de visualisation et de respiration.  
Le sportif redécouvre alors son corps à travers les sensa-
tions et cela lui permet de travailler sur la concentration, le 

SPORT & SOPHROLOGIE,  
UN DUO GAGNANT

D’UNE FAÇON GÉNÉRALE,  
LA SOPHROLOGIE PERMET  
DE SE RECENTRER SUR SES CHOIX 
DE VIE PERSONNELLE, DE REDÉFINIR 
SES PRIORITÉS, ET DE VIVRE  
LE SPORT COMME CE QU’IL  
DEVRAIT ÊTRE : UNE PASSION
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lâcher prise et la confiance en soi. Dans le cadre du handis-
port, c’est également le schéma corporel qui est particu-
lièrement travaillé, l’alliance du corps du sportif et de son 
matériel, que ce soit une prothèse ou un fauteuil roulant, 
l’enjeu étant de l’intégrer et de la vivre comme une véritable 
partie du corps.

Dans le cas de l’accompagnement durant l’épreuve, ce 
sont les techniques de renforcement de la motivation 
qui sont le plus usitées. Enfin, en phase de récupération, 
le sophrologue accompagne le sportif dans l’analyse de 

sa performance  : apprendre au sportif à mieux respirer, 
cela permet d’améliorer sa concentration et sa confiance 
en soi. En sophrologie on apprend aussi aux sportifs à 
gérer toutes leurs émotions, dont celles négatives. On 
travaille notamment sur l’acceptation de la douleur et de la 
défaite, explique Marie-Annick Coulon, ce qui permet de le 
remotiver pour reprendre l’entraînement et la compétition.

D’une façon générale, la sophrologie permet de se recentrer 
sur ses choix de vie personnelle, de redéfinir ses priorités, 
et de vivre le sport comme ce qu’il devrait être : une passion.
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JACQUES 
GAUTHERON : 

ADIEU MONSIEUR  
LE PRÉSIDENT

JEAN-MARIE JOUARET

DEPUIS SA CRÉATION, IL Y A 121 ANS, LA FÉDÉRATION A CONNU 10 PRÉSIDENTS. APRÈS 
LA DISPARITION DE JACQUES GAUTHERON, LE 8 DÉCEMBRE DERNIER, TROIS SEULEMENT 
SONT ENCORE PARMI NOUS. VOICI, TROP RAPIDEMENT RÉSUMÉ, LE BRILLANT PARCOURS 
DE CELUI QUI VIENT DE NOUS QUITTER À L'ÂGE DE 93 ANS.

Élu sans problème, le Lyonnais imposa vite ses qualités de 
meneur d'hommes et son ambition pour la fédération : 2 ans 
plus tard, en 1970, il était vice-président, et, malgré le lourd 
handicap d'être provincial, élu président en 1972. Rompu, 
de par son métier de dirigeant d'entreprise, aux méthodes 
modernes de gestion de hommes et des idées, il mit fin à  
75 ans de gouvernance paternaliste faite de bons sentiments 
et réveilla la belle au bois dormant qu'il remit en 12 ans sur 
le chemin du modernisme, de la prospective et du progrès. 

C'est à lui, catholique fervent, que la fédération doit son 
premier texte expliquant enfin clairement ce qu'était ce 
fameux esprit fédéral dont tout le monde se gargarisait 
sans le définir. Formant avec Andrée de Saint-Julien un 
formidable tandem et trouvant que les choses n'allaient 
pas assez vite, il rédigea lui-même la version finale, 
du document fédéral fondamental (OFF), sorte de bible 
sportive approuvée par le Vatican. 

C'est à lui que la fédération doit ses premiers rapports 
d'orientation fixant le cap des élus pour les mandatures 
quadriennales. 

C'est à lui que la fédération doit l'accord avec l'UFCV 
pour leur non concurrence dans le domaine des CVL, 
qui s'ajoutèrent en 1978 aux activités fédérales et sont 
aujourd'hui l'un de ses plus beaux fleurons. 

Jacques avait 9 ans quand ses parents l'inscrivirent à la 
section gym du patronage de l'église Notre-Dame Saint-
Vincent, la Mouette, où il fit son nid  : gymnaste, puis 
moniteur de gym et de la colo de la paroisse. Repéré par 
les responsables départementaux de la FSF, le jeune 
ingénieur diplômé de l'École centrale de Lyon devint en 
1966 secrétaire de l'union départementale, qui le présenta 
aussitôt dès 1968, au comité central de la fédération.

1979, À LYON. REMISE DE LA LÉGION D’HONNEUR  
À JACQUES GAUTHERON PAR MONSIEUR RAYMOND BARRE, 
ALORS DÉPUTÉ DU RHÔNE ET PREMIER MINISTRE SOUS  
LA PRÉSIDENCE DE VALÉRY GISCARD D’ESTAING. À GAUCHE 
MADAME ANDRÉE DE SAINT- JULIEN, VICE-PRÉSIDENTE.
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C'est à lui que la fédération doit d'avoir célébré son  
75e anniversaire dans la salle de congrès de l'UNESCO, 
cadre aussi prestigieux que les invités, conférenciers et 
musiciens, qui animèrent cette séance solennelle. 

C'est à lui que la fédération doit en 1978 la double 
célébration sportive et culturelle du 80e anniversaire à 
l'Agora d'Evry et à la salle Gaveau.

En 1984, après 3 exercices (12 ans) de réflexions et d'actions 
concrètes (combinaison assez rare dans le domaine de 
l'animation bénévole), il regagna ses pénates lyonnais pour 
ce qu'il pensait être une retraite définitive... mais, en 1990, 
son ami, le général Max Eraud, le persuada de reprendre 
provisoirement du service dans une fédération encore secouée 
par le second tsunami de son histoire, la non élection en 1988 
du président pressenti par ses pairs du comité central.

Jacques avait été au centre du premier tsunami, en 1979, la 
révolte des batteries-fanfares FSCF parties ailleurs créer 
une fédération concurrente. Lui, le pur, l'honnête, avait alors 
fait connaissance avec la calomnie, la lâcheté des appels 
anonymes et des menaces téléphoniques. Malgré cela, par 
devoir et par reconnaissance pour la FSCF qu'il aimait tant, 
il recommença à faire des choix et des acrobaties entre 
cette nouvelle charge, son travail et sa vie de famille  : il 
reprit du service pour 2 ans et remit la fédération sur la voie 
de l'apaisement et de la reconstruction.

Participant ipso facto, en qualité de président FSCF 
aux travaux de la fédération... (FICEP), il trouva dans 
l'international un second terrain d'engagement catholique 
et politique. Dans ce cadre : 

C'est à lui que la FSCF doit d'avoir été, par sa personne, 
représentante du Saint-Siège au Conseil de l'Europe de 
1993 à 2005 

C'est à lui que la FICEP et la Fédération internationale 
sportive de l'Enseignement catholique (FISEC) doivent 
l'organisation du congrès international Activité sportive 
et liberté individuelle à l'UNESCO en 1998 avec un 
représentant de toutes les religions monothéistes. 

Son engagement international lui a valu le Mérite en or 
de l'Autriche et de Madagascar et le titre de chevalier 
de l'Ordre de Saint-Sylvestre, distinctions émérites qui 
ont rejoint ses décorations françaises, la médaille d'or 
Jeunesse et Sports, l'ordre national du Mérite, qui lui fut 
remis en 1979 par M. Raymond Barre, Premier ministre 
en exercice, et la légion d'Honneur. Beaucoup de Mérites... 
mais Dieu qu'il les mérite !

Nos pensées amicales rejoignent Simone, l'épouse, 
Bernadette, Michel et Monique, les enfants de cet homme 
de passion et de foi, tenace, rigoureux et exigeant mais très 
convivial, à qui la fédération doit tant.

1988, TOURNOI DE BASKET-BALL POUR LES 90 ANS  
DE LA FSCF. ORGANISÉ AU POPB PARIS-BERCY (75) PAR 
L’ASSOCIATION LA SAINT-CHARLES DE CHARENTON ET  
LA FÉDÉRATION, JACQUES GAUTHERON REMET UN SOUVENIR  
AU CAPITAINE DE L’ÉQUIPE DU CSP LIMOGES, RICHARD DACOURY. 

JACQUES GAUTHERON ET MAURICE DAVESNE,  
SON SUCCESSEUR LORS DE SON 1ER MANDAT,  
MAIN DANS LA MAIN POUR LA PASSATION DE POUVOIR.




